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SEMINAIRE DE CHICOUTIMI

CONSEIL DES DIRECTEURS

M. VICTOR-A. HUARD, Supérieur.

M. ELZÉAR DELAMARRE, \er Assistant.

M. J.-ALFRED TREMBLAY, 2nd Asst. et Secrétaire. 

M. C.-LÉON PARENT, V. F., Procureur.

M. EUGÈNE LAPOINTE.

M. NARCISSE DEGAGNÉ.

(l)M. ÉMILE POIRIER, Asst.-Procureur et Économe.

PRETRES AUXILIAIRES

M. EDMOND POTVIN.

M. WILLIAM TREMBLAY.

M. LOUIS-HONORÉ P.-LACHANCE.

(i)Elu le 9 mars 1898, en remplacement de M. Henri 
Saint-Alphonse, 1, nommé à la cure dç
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NOTICE HISTORIQUE

Le Séminaire de Chicoutimi a été fondé, en 1873, par 
Mgr D. Racine, alors vicaire général du diocèse de Québec 
et curé de Chicoutimi. Les classes s’ouvrirent au ViEUX- 
SÉminaire, le 15 septembre de la même année. Le 15 
août, Mgr l’archevêque de Québec avait érigé canonique­
ment la nouvelle institution et l’avait placée sous la pro­
tection de la Sainte Famille.

En 1879, cette institution fut érigée en corporation ci­
vile, par acte du parlement provincial de Québec.

Le Grand Séminaire a eteaffilie a l’Université Laval en 
1890. Quant au Petit Séminaire, il est affilié depuis 1877 à 
la même université. Les succès obtenus aux épreuves du 
Baccalauréat ès arts démontrent que le cours d’études n’y 
est pas inférieur à ceux des autres maisons d’éducation de 
la Province.
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Le Séminaire de Chicoutimi est bâti sur le versant des 
hauteurs qui entourent Chicoutimi, et domine ainsi toute la 
ville et le bassin de la rivière Saguenay, dont quelques ar­
pents à peine le séparent. Cette position magnifique lui as- 

les meilleures garanties de salubrité.

On ne construisit, en 1874, qu’une aile de 108 pieds,à 
quatre étages, qui a suffi jusqu’à ces dernières années. En
1890, on a continué l’exécution du plan général de l’édifice 
par la construction d une partie du corps principal, sur 
une longueur de 120 pieds, aussi à quatre étages. Enfin,en
1891, on a refait entièrement l’intérieur de l’aile primitive, 
qui est occupée exclusivement par les élèves du Petit Sémi­
naire. Les salles d études et de récréation, les classes, les dor­
toirs, tout a été renouvelé, agrandi et aménagé de façon à as­
surer, autant que possible, le confort et les meilleures condi­
tions hygiéniques.

L’aqueduc de la ville donne un bon service d’eau. La lu­
mière électrique, installée dans tout l’édifice, produit un éclai­
rage supérieur. La salle d etudes, surtout, est éclairée a gior- 

Elle a été pourvue d’un mobilier superbe, et offre tout le 
confort désirable.
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On trouvera dans les pages suivantes des détails 
plets sur la discipline et l’enseignement de la maison.

com-

Quant aux moyens de communication entre Chicouti­
mi et le reste de la Province, la Cie du Richelieu et le Che­
min defer de Quebec et Lac Saint-Jean, qui ont leur termi­
nus à quelques arpents du Séminaire, assurent maintenant 
les plus grandes facilités à cet égard.
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COURS D'ETUDES, CONDITIONS ET RENSEIGNEMENTS DIVERS

GRAND SEMINAIRE
L’an 

dans les 
juin. Elle 
cun de c< 
letin déta 
plication 
externes 
di, un huit 
matin sui*

L’enseignement du Grand Séminaire, dont la durée 
est de quatre années, comprend la Théologie dogmatique, la 
Théologie morale, XEcriture sainte, le Droit Canoti et les autres 
sciences ecclésiastiques.

Le prix de l’enseignement et de la pension est de $100 
par année.

Les livres, le lit, le blanchissage, les soins du médecin, 
etc., sont à la charge ides séminaristes.
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PETIT SEMINAIRE
Le cours d’études est de dix ou onze années,et se divise en 

deux parties: le Cours commercialfrançais-anglais,qui comprend 
cinq classes, et le Cours classique, composé de six classes.

Une cinquième classe, Classe d'affaires, a. été ajoutée au 
Cours commercial l’année dernière. L’enseignement s’y don­
ne en anglais. Toutes les matières commerciales y sont ensei- 

. gnées avec soin, au point de vue pratique, de manière à met­
tre les élèves qui auront suivi cette classe en état de remplir 
avantageusement tous les postes commerciaux qu’on pourra 
leur confier.

t Pom" etre admis au Cours commercial, il faut savoir lire 
et écrire, et avoir appris les éléments de la grammaire fran­
çaise. Tous 

ter journel 
siste en ur 
ceinture v< 
vures blan

Aucun ^ élève ne pburra commencer à suivre le Cours 
classique, ni etre admis dans la Classe d’affaires, s’il n’a subi, 
d’une manière satisfaisante, un examen sérieux sur les princi-
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pales branches d’etudes du Cours commercial. Cet 
lieu au mois de juin, pour les élèves de la maison.

examen a

IS L annee scolaire dure dix mois environ ; commençant 
dans les premiers jours de septembre, elle finit vers la fin de 
juin. Elle se divise en deux semestres égaux. A la fin de cha­
cun de ces semestres, le Directeur envoie aux parents un bul­
letin détaillé, qui contient des renseignements précis sur l’ap­
plication et la conduite de leurs enfants. En outre, les élèves 
externes du Cours commercial reçoivent, le samedi après-mi­
di, un bulletin de la semaine, qu’ils doivent rapporter le lundi 
matin suivant, après l’avoir fait signer par leur père ou tuteur.

la durée 
latiquc, la 
es autres

: de $100

Chaque semestre se termine par un examen oral sur tout 
ce qui a été étudié pendant sa durée. Cependant les élèves 
des deux classes de Philosophie subissent trois examens par 
année. Aucun élève ne peut passer dans la classe suivant cel­
le qu’il vient de terminer, s’il n’a conservé au moins le tiers ou 
le quart, selon l’importance des matières, des points accordés 
pour chacune des branches d’étude qui ont été l’objet de cet 
examen.

médecin,

¥
divise en 

:omprend 
isses.

outée au 
s’y don- 

int ensei- 
re à met- 
; remplir 
n pourra

, Ln elève venant d un autre college devra présenter,pour 
etre admis, un certificat de bonne conduite donné par le Di­
recteur de la maison d’éducation qu’il a quittée.

Un enfant convaincu d’immoralité, d’insubordination ou 
de manque habituel d’application, sera renyoyé à ses parents.

, Le Directeur peut prendre connaissance des lettres adres­
sées aux élèves et de celles qu’ils envoient eux-mêmes.

Tous les élèves, pensionnaires et externes, doivent por­
ter journellement le costume complet du Séminaire, qui con­
siste en un capot de drap bleu à nervures blanches, avec une 
ceinture verte; la casquette est aussi de drap bleu et à ner­
vures blanches.

ivoir lire 
lire fran-

le Cours 
n’a subi, 
:s princi-
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Les élèves peuvent se procurer dans la maison, pou 
gent comptant, leurà livres de classe, papier, etc.

Une bibliothèque assez considérable est à la disposition 
des élèves, moyennant une modique contribution. Ils ne doi­
vent recevoir ou apporter de l’extérieur aucun livre, aucune 
publication quelconque, sans l’autorisation du Directeur.
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de maladii 
Dames Ht

Les é 
dehors de

Les P 
valise ou 1 
qui doit ê 
se tenir d 
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Les élèves dont la famille ne réside pas dans la ville ne 
seront admis comme Externes que s’ils demeurent chez 
quelque proche parent, qui s’engage à prendre la respon­
sabilité de leur surveillance. Les élèves des classes de Phi­
losophie et de Rhétorique ne sont reçus qu’en qualité de 
Pensionnaires ou de Quart-Pensionnaires, même si leur 
famille réside à Chicoutimi.

\

Les élèves externes assistent, au Séminaire, aux études 
de 10^ à 11 % hrs A. M., de 1 à 2 hrs et de 4^ à 6 hrs 
P. M. En outre ils doivent consacrer à l’étude chez leurs pa­
rents, le soir ou le matin, 1^ heure jusqu’au dimanche de 
Quasimodo, et 2^ heures pendant le reste de l’année scolai­
re. Il est, de plus, très à désirer qu’ils soient fidèles à s’ac­
quitter des mêmes exercices de piété que leurs confrères 
pensionnaires : prière du matin, chapelet, lecture spirituelle 
et prière du soir. L’assistance à la messe«de chaque jour est 
obligatoire pour tous. Les externes de la Classe d’affaires 
pourront être dispensés d’assister aux études du Séminaire.

Les parents sont priés de ne venir visiter leurs enfants, 
autant qu'il sera possible, que les jours de congé, ordinaire­
ment le jeudi de chaque semaine,et pendant les récréations 
des jours ordinaires.

Les Quart-Pensionnaires suivent en tout le règlement 
des Pensionnaires, excepté qu’ils prennent leurs repas en 
ville, et ils n ont pour cela que le temps strictement né­
cessaire. (i)Cette d 

ser au Séminaire

m s ■ ■

m

âH
,!#

r >1 P

—
 -



- 505 -
Ils doivent faire approuver par le Directeur le choix 

de leur maison de pension.

Les sorties en ville, qui doivent être 
permises que pour des raisons graves.

pour ar-

sposition 
i ne doi- 
, aucune

rares, ne sont

La maison ne sera responsable(i), en aucun cas, des 
dommages que pourraient subir les effets laissés au Sémi­
naire pendant les vacances, ni de la perte d'aucun d'eux.

sur.

ville ne 
:nt chez 
respon- 
de Phi- 
ilité de 
si leur

Les soins du médecin sont à la charge des élèves.— 
Il y a à payer un supplément de 15 cts par jour, pour le 
temps passé à l’infirmerie de la maison. Les élèves atteints 
de maladies sérieuses sont confiés aux soins des Rvdes 
Dames Hospitalières de l’Hôtel-Dieu Saint-Vallier.

Les eleves font faire leur blanchissage à leurs frais en 
dehors de la maison.x études 

à 6 hrs 
îurs pa- 
nche de 
e scolai- 
1 à s’ac- 
onfrères 
lirituelle 
jour est 
'affaires 
inaire.

Les Pensionnaires et Quart-Pensionnaires apportent une 
valise ou un meuble, quelconque pour conserver, leur linge, 
qui doit être en quantité suffisante pour leur permettre dé 
se tenir dans un état convenable de propreté. Entre au­
tres effets, ils doivent être pourvus des suivants : draps, 
couvertes, taies d’oreillers, serviettes à toilette, bassin, mi­
roir, savon, peignes, cirage, brosse à souliers, brosse pour 
les habits, serviettes de table.—Il serait bon que ces effets 
fussent marqués du nom de l’élève. Le mobilier est fourni 
par le Séminaire ; mais l’élève doit en payer le loyer, 
$2.50 par an.

A l’avenir les élèves nouveaux devront louer du Sé­
minaire le lit complet, moins les couvertures et les oreil­
lers, au prix de deux piastres payables d’avance.

Les Pensionnaires ont à payer $100.00 en trois ter-

(i)Cette déclaration concerne auisi ks effeu que MM. les Séminaristes pourraient lais­
ser au Séminaire pendant le» vacance!.
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: le premier à la rentrée* le deuxième 
bre, et le troisième
mes

au 1er décem-
au ier avril.

lnr.1T; &dent dans la ville, et qui n’ont à payer que $25.00, en 
deux termes egalement.
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Dessin lin 
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CLAî 
Compositic 
gèbre. Tei 
phie. Téléj 
et Toisé.— 
blés succès 
d'études con

. Tous ces paiements doivent strictement 
qui viennent d'être indiquées.

Aucune diminution de prix n’est accordée 
absence de moins que trente jours consécutifs.

est hV dC renSe,>nement pour les Externes réguliers 
est de $1.50 par mois, strictement payable d’avance au~“H™1 dC ^ mois’ Les externe, de la Classe 
d affaires devrpnt payer $3.00 par mois.
re àVm f>VC qUi, aurait des arrérages envers le Séminai­
re, a un t re quelconque, ne sera pas admis à commencer 
une nouvelle annee scolaire avant de les avoir payés ou 
d avoir donne des garanties certaines de paiement. X

iuill=,Llth1qu=raanZble SUr l£S arrtra8'S deP“is '=

Les parents doivent envoyer leurs enfants à la date 
fixée pour la rentres. Tout retard, même le moins considé­
rable, ne peut manquer d’avoir des inconvénients

se faire aux dates

pour une

sérieux.
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er décem-

PROGRAMME DES ETUDES
0.00 à la 
•Il y a ce- 
veur des 
illes rési- 
!S.oo, en

COURS COMMERCIAL FRANÇAIS-ANGLAIS
. PREMIERE Instruction religieuse. Grammaire fran­

çaise. Grammaire anglaise. Traduction, Exercices Dic­
tées, Analyse grammaticale et Lecture, dans les deux 
langues. Notions générales d'Histoire et de Géographie 
Arithmétique et Calcul mental. Calligraphie.

DEUXIEME— Instruction religieuse. Grammaire 
française. Grammaire anglaise. Traduction, Exercices, 
Dictées, Analyse grammaticale et Lecture, dans les deux 
langues Cours d’Ollendorff. Histoire sainte. Géographie. 
Arithmétique et Calcul mental. Calligraphie.

TROISIÈME—Instruction religieuse. Grammaire fran­
çaise. Grammaire anglaise. Traduction, Exercices, Dic­
tées Analyse grammaticale et logique. Lecture et Com­
position, dans les deux langues. Couis d’Ollendorff. His­
toire ecclesiastique. Géographie. Eléments de Cosmogra­
phie. Arithmétique et Calcul mental. Calligraphie.

QUATRIÈME—Instruction religieuse. Grammaire 
française. Grammaire anglaise. Traduction, Exercices, 
Dictées, Analyse grammaticale et logique, Lecture et 
Composition, dans les deux langues. Cours d’Ollendorff. 
Histoire du Canada. Arithmétique. Tenue des livres. 
Dessin linéaire. Architecture

aux dates

jour une

; réguliers 
vance au 
la Classe

Séminai- 
mmencer 
layés ou

s le 1er

la date 
considé- 
sérieux.

et Toisé. Calligraphie.
Examen (par écrit) a la fin de l’année, sur les prin­

cipales branches d’études du Cours Commercial.
CLASSE D’AFFAIRES — Instruction religieuse. 

Composition dans les deux langues. Arithmétique. Al- 
g!".re- T,e,nue ,des livres- Opérations de banque. Calligra- 
Ph!E; Tekgraphie. Dactylographie. Dessin. Architecture 
et 1 oise.—Les élèves qui ont suivi cette classe avec de nota­
bles succès, obtiennent, après examen sérieux, le Diplôme 
« etudes commerciales.
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COURS CLASSIQUE tique chi 
raine et 
des littéi 
de Boss 
cœur. C< 
Vers lat 
Extraits 
de Taci 
Extraits 
THUCYD]

PHI 
tique chi

Clas. 
Dissertât; 
Algèbre, 
CAL). As

Clasi 
losophiqui 
(CANOT), 
et Botan

Revi
sciences.

HUMANITÉS — Instruction religieuse. Grammaire 
latine. Grammaire grecque. Histoire ancienne et romaine 
(Drioux). Elements de mythologie. Extraits de FÉNE­
LON appris par cœur. Étude des racines grecques, Com­
positions en français et en anglais. Traduction anglaise. 
Versions et Thèmes. Traduction latine : Epitome Histo- 
riœ sacrœ ; De viris illustribus urbis Romce ; CORNE­
LIUS NEPOS ; Selectee e profanis scriptoribus ; Selectœ S. 
Greg. M Homiliœ. Traduction grecque : Petite Antholo­
gie ; Fables d’ÉSOPE.

.

VERSIFICATION — Instruction religieuse. Gram­
maire latine. Grammaire grecque. Histoire du moyen âge 
f DriouxJ, Prosodie latine. Extraits de FÉNELON et de 
Virgile . appris par cœur. Étude des racines grecques. 
Compositions en français, en latin et en anglais. Vers la­
tins. Versions et Thèmes. Traduction latine : Extraits de 
Lactance, de Phèdre, de César, d’OviDE, de Quinte- 
Curce et de Virgile. Traduction grecque : Petite An­
thologie.; Extraits des Actes des Apôtres, des Épîtres et 
Evangiles, de Lucien, d’HÉRODOTE

.

et de XÉnopROn.
BELLES-LETTRES — Instruction religieuse. Gram­

maire grecque. Préceptes littéraires.Histoire moderne (Dri- 
oux;. Histoire littéraire grecque et latine. Athalie (Racine) 
et extraits de Y Art poétique d’Horace, appris par 
Etude des racines grecques. Compositions en français, 
en latin et en anglais. Vers latins. Versions et Thèmes. 
Traduction latine : Extraits de saint Cyprien, de Sal­
eté. de Virgile, de Cicéron et d’HoRACE. Traduc­
tion grecque : Extraits de saint Jean CHRYSOSTOME, 
de saint BASILE, d’HoMÈRE (Odyssée), de PLUTARQUE et 
d’EURIPIDE.

cœur. On < 
la Lectun 
sion de

L’étu 
pour tous

L’en«
télégraphie
modérés,RHÉTORIQUE — Instruction religieuse. Apologé-
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tique chrétienne. Préceptes littéraires. Histoire contempo- 
raine et du Canada. Histoire de la littérature française et 
des littératures étrangères. Extraits des Oraisons funèbres 
de Bossuet et du Pro Milone (Cicéron), appris par 
coeur. Compositions en français, en latin et en anglais. 
Vers latins. Versions et Thèmes. Traduction latine : 
Extraits des PÈRES latins, du Pro Milone, des Annales 

e Tacite et des Odes d’HORACE. Traduction grecque : 
Extraits d’HoMÈRE (Iliade), de Platon (Criton), de 
Thucydide, de Sophocle, d’EscHYLE et de Démosthène.

PHILOSOPHIE— Instruction religieuse : Apologé­
tique chrétienne. 6

Classe junior— Logique et Métaphysique (Zigliara). 
Dissertations philosophiques. Arithmétique (EyssÉric). 
Algèbre, Trigonométrie et Géométrie (EyssÉric et Pas­
cal). Astronomie (Catalan.)

Classe senior—Morale (Zigliara). Dissertations phi- 
losophiques. Architecture. Mécanique et Physique 
(Ganot). Chimie (Langlebert). Minéralogie, Géologie 
et Botanique (Laflamme.)

Grammaire 
t romaine 
le P'éne- 
Lies, Com- 

anglaise. 
me Histo- 
• Corne- 
Selectce S. 
e Antholo-

e. Gram- 
aoyen âge 
ON et de 
grecques. 

. Vers la- 
xtraits de 
Quinte- 

0elite An- 
Ëpîtres et 
tOPllON.
ie. Gram­
me (Dri- 
( Racine) 
par cœur.

français,
: Thèmes, 
de Sal- 
Traduc- 

SOSTOME, 
vrque et

Revue générale pour l’examen du Baccalauréat ès
sciences.

DIVERS
On donne beaucoup d attention à la Déclamation et à 

la Lecture à haute voix ; et les élèves 
sion de s’y exercer.

L’étude du Plain-chant et du Solfège est obligatoire 
pour tous les élèves.

ont souvent occa-

L enseignement du piano, de Xharmonium, cie la 
tiligraphie et de la dactylographie se donne pour des prix 
modérés.Apologé-
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PERSONNEL ET ELEVES DU SEMINAIRE
. 1897-98 V

GRAND SEMINAIRE
<
]DIRECTEUR

M. J.-A. TREMBLAY, Pire i

MM. J.-A. TREMBLAY, S. T. D., Professeur de Théologie 
dogmatique, de Théologie pastorale, de Liturgie et 
de Plain-chant.
E. DELAMARRÉ, S. T. D., Professeur de Théologie 
morale.
H. CIMON, Professeur $ Ecriture sainte (durant la 
première moitié de l’année.)
E. POIRIER, S. T. D., Professeur de Droit Canon.

MM. E
SEMINARISTES

MM.(*)Thomas Tremblay, Diacre,
(*)Georges Cimon,
(*)Jean Bergeron,

(**)Horace Lessard,
Thomas Dufour,
J oseph-E.T rem blay,
Paul Lavoie,
Arthur Gaudreault, “
François Bergeron, Tonsuré, Saint-Dominique.

J
N.-D. de Laterrière. 
Baie Saint Paul. 
Chambord. 
Saint-Gédéon. 
Saint-Jérôme.
Baie Saint-Paul.
P.-Rivière-St.-Frs. 
Sainte-Agnès.

T

E
Minoré.

F

L

E
J.(*) Ordonné prêtre le 17 avril 1898. 

(**)Décédé le 8 février 1898.

! 
I
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Joseph-C. Tremblay, Tonsuré Sainte-Anne. 
Napoléon Saint-Gelais, «
Arthur Verreault, «
Lionel-D. Lemieux, «
François-E. Tremblay, «
Simon Bluteau,
Eugène Bellay,

• Joseph Allard,
Abel Simard,

N.-D. de Laterrière. 
Saint Hilarion. 
Malbaie. 
Saint-Alexis.
Saint-Alphonse. 
Montréal.
Baie Saint-Paul. 
P,-Riv.-St-Frs,

Il .

PETIT SEMINAIRE

DIRECTEUR ET PREFET DES ETUDES
M. E. LAPOINTE, Ptre

COURS CLASSIQUE

MM. E. LAPOINTE, Ptre, Ph. D„ A. M., Professeur de
Philosophie intellectuelle.

J*‘A. TREMBLAY, Ptre, S. T. D., A. M., Professeur 
de Philosophie morale.

T. TREMBLAY, Ptre, A. B., Professeur de Ma­
thématiques.

E. POTVIN, Ptre, S. B., Professeur de Physique, de 
Chimie, $ Histoire naturelle et d’Astronomie.

N. DEGAGNÉ, Ptre, A. M., Professeur de Rhé­
torique.

L.-D. LEMIEUX, Eccl., L. B., Professeur de Belles- 
Lettres.

E. BELLAY, Eccl., A. B., Professeur de Versification.
J.-C. TREMBLAY, Eccl., A, B„ Professeur $ Huma­

nités,

*



I
\l

t,

- 512 -

S. BLUTEAU, Eccl., A, B., Professeur d’Histoire 
dans le Cours classique.

t

DEX

COURS COMMERCIAL
t

MM, L.-H. LACHANCE, Ptre, Professeur de Calligraphie 
et $ Anglais au Cours classique, dans la Classe 
d'Affaires et en Quatrième.

J. BERGERON, Ptre, A. B., Professeur de la Classe 
d’affaires.

A. GAUDREAULT, Eccl.,'A. B., Professeur de Qua­
trième. ,

E**E. TREMBLAY,Eccl., A.B., Professeur de Troisième. 
1\ BERGERON, Eccl., A. B., Professeur de Seconde. 
J-'E. TREMBLA Y,Eccl., L.B., Proiesseur de Première. 
E. LAVOIE, Eccl., Professeur à!Arithmétique en Troi-f 

sième et Seconde.
J. PELLETIER, Professeur à!Anglais en Troisième 

et Seconde.
THS DUFOUR, Eccl., Professeur d’Anglais en Prc* 

mière.

i! '

INSTRUCTION RELIGIEUSE

MM. J.-A. TREMBLAY, Ptre. 
E. LAPOINTE, Ptre. . 
E. POTVIN, Ptre.
W. TREMBLAY, Ptre, 
L.-H, LACHANCE, Ptre,

1

\

■
m

>
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DECLAMATION ET LECTURE A HAUTE VOIX

MM. E. DE LAMARRE, Ptre.
E. LAPOINTE, Ptre.
GEO. CIMON, Ptre.

V Histoire
\

\
Uigraphie 
1 Classe

MUSIQUE VOCALE

MM. N. DEGAGNÉ, Ptre.
T. TREMBLAY, Ptre 
ERS BERGERON, Eccl.

1 Classe

de Qua-

'roisieme. 
coude. 
°remi'ere. 
en Troi-f

MUSIQUE INSTRUMENTALE
MM. e. POIRIER, Ptre. (Piano)

E. BELLAY, Eccl. {Fanfare et Piano)

MAITRES DE SALLE ET D'ETUDE

•s . .

roisième

en Pre* CHEZ LES PENSIONNAIRES

mm. W. TREMBLAY, Ptre. 
GEO. CIMON, Ptre.
P. LAVOIE, Eccl.
F.-E. TREMBLAY, Eccl.

CHEZ LES EXTERNES

MM. T. TREMBLAY, Ptre.
A. GAUDREAULT, Eccl. 
N, SAINT-GEL A IS, Eccl.

t

■ ________
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INFIRMERIE

M. A. SIMARD, Eccl.

i.

BIBLIOTHEQUE

MM. V.-A. HUARD, Ptrk.
W. TREMBLAY, Ptre, Assistant.
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ELEVES\

COURS CLASSIQUE

PHILOSOPHIE
Classe
senior Ernest Allard, Pensionnaire, B aie-Saint-Paul.
(ii él.) Nazaire Bergeron, Quart-Pensionnaire, Malbaic. 

On'as Coulombe, P., Saint-Hilarion.
Joseph Gauthier, Q.-P., Chicoutimi.

( ) Arthur Lévesque, Q.-P., “
Edmond Ouellet, Externe, “
Pierre-H. Perron, P,, Saint-Alphonse.
Joseph Sheehy, P., Malbaie.
Aquilas 1 hibault, P., Éboulcments.
Achille Tremblay P., Saint-Alph 

^Adjutor Tremblay, P. Malbaie.

junior François-Xavier Allard, P., B aie-Saint-Paul 
(10 él.) Patrice Bluteau, Q.-P., Chicoutimi.

Hubert Brassard, Q., Saint-Dominique.
Philippe Desbiens, Q.-P., Chicontimi.
J.-Edmond Duchesne, P., Éboulcments. 
Jean-Baptiste Martel, Q.-P., Chicoutimi.
Joseph Pelletier, P., Van Buren, Me.
Edmond Thibault, P., Éboulcments.
Joseph-A. Tremblay, P.
Marcellin Tremblay, Y.,Suint-Fidèle.

t

mise.

Péçédé le 25 février 1898,

%

VU

__
X
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RHÉTORIQUE (8 élèves)
X

Arthur Bourgoing, P., Tadoussac. 
Joseph-E. Cauchon, P., Malbaic.
Edmour Côté, P., B aie-Saint-Paul. 
Thomas Côté, P., “
Jean-Charles Gagné, Q.-P., Chicoutimi. 
Normand Gagné, P.,
Ludger Morel, Q.-P.,
Joseph-Edm. Tremblay, P., Èboulcments.

(«

U

(<

BELLES-LETTRES (9 élèves)

Armand Boily, Q.-P., Chicoutimi. 
Philippe Boulianne,' P., Malbaie.
Henri Dallaire, P., Saint-Fidèle.
Thomas Duperré, P., Chicoutimi. 
Thomas-L. Lamarre, Q.-P.,
Arthur Lapointe, Q.-P.,
Jean McNico.l, P„ Malbaie.
Philibert Morel, E.,Chicoutimi.
Eugène Tremblay, Q.-P., Saint-Alphonse.

VERSIFICATION (14 élèves)

Joseph-Od. Bergeron, I\, Saint-Prime. 
Ludger Boily, E., Chicoutimi.
Jean Brassard, E.,
Thomas Cimon, P., Baie-Saint-Paul. 
Arthur Dégagné, Q.-P., Anse-St-yean. 
Jules-Arthur G.tgné, E., Chicoutimi. 
Philippe Gauthier, E., „
Roméo Gauthier, P., Éboulements. 
Médéric Gravel, Q.-P., Tadoussac. 
Jean Grenon, E.,
Léonard Lacombe, Q.-P., “

il;,. •# .- .

Chicoutimi.

- ' :

:

:

■H
■

r

z
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Eugène Larouche, E„ Chicoutimi.
Daniel Lavergne. E., Saint-Thomas (Montmaenv.) 
Louis Plourde, P., Saint-Jerome.

HUMANITÉS (12 élèves)

Joseph Dufour, P., Malbaie.
Joseph Duguay, Q.-P., Chicoutimi.
Joseph Garon, P., Saint-Jérôme.
Alfred Gaudreault, E., Chicoutimi.
Thomas Jalbert, P., Saint- Thomas a'Aquin.
Errol 1 Lindsay, P„ Roberval.
Damase Potvin, P., Saint-Jérôme.
James Sheehy, P„ Malbaie.
Charles Simard, Q.-P., Saint-Gédéon.
Louis Talbot, Q.-P., Chicoutimi.
Elie Tremblay, P., Sainte-Agnès.
Eugène Warren, P., Malbaie.

\

COURS COMMERCIAL

CLASSE D’AFFAIRES (12 élèves)

Pierre Bergeron, Q.-P., Chicoutimi. 
Joseph Blackburn, E.,
Ernest Bourgoing, P., Tadoussac. 
Armand Côté, P., Saint-Alphonse.
Joseph Fortin, P., Baie-Saint-Paul.
Jean-Baptiste Gagnon, E., Chicoutimi. 
Simon Laforest, E.,
Joseph Larouche, E.,
Edouard O’Brien, E., Beauport (Québec.) 
Séverin Simard, E., Chicoutimi.

.v.r .

«

M

Es

m
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Ludger Vézina, E., Chicoutimi.
Diego Villeneuve) E.,

QUATRIÈME (22 élèves)

Maurice Beaulieu, E., Chicoutimi.
Adélard Bilodeau, P., Saint-Lazare (Bellechasse) 
Jean-Baptiste Boivin, P., Montréal.
Marcel Boucher, E., Sainte-Anne.
Onésime Boucher, E.,
Joseph Dufour, P„ Saint-Alexis.
Gustave Dumais, P., Hébertville.
Ludger Gauthier, E., Saint-Alexis.
Eugène Girard, E., Saint-Alphonse.
Eugène Grenon, E.i Chtcoutimi.
Edouard Harvey, E.,
Alfred Jalbert, P., Saint- Thomas <LAquin. 
Olivier Lachance, Q.-P., Chicoutimi.
Armand Lacombe, E., „
Eugène Laplante, Q.-P., Saint-Jérome.
Joseph Lapointe, E., Chicoutimi.
Albert Larouche, E.,
Thomas-Eug. Savard, E., "
Napoléon Simard, E.,
Léonidas Tremblay, P., Bergeronnes.
Joseph Vézina, E., Chicoutimi.
Thomas-Louis Villeneuve Q.-P., Saint-Alphonse.

TROISIÈME (16 élèves)

Êméric Boily, P., Sainte-Agnes.
Alphonse Bonenfant, P., Anse-Saint-Étienne. 
Damase Boulanger, Q.-P., Fraserville. 
François-Xavier Frenette, E., Québec.
Joseph Gagnon, E., Sainte-Ar/ne.
Oscar Gaudreault, E., Chicoutimi.

««

99

• I

U
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:
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Edmond Savard, E., Saint-Félicien. 
Albert Simard,' P., Saint-Gcdebn. 
Ludger Simard, E., Chicoutimi. 
Joseph Talbot, E.,
Jean Tremblay, P., Sainte-Anne. 
Pierre Vezina, E., Chicoutimi. 
Almanzor Villeneuve, E., “ 
Tancrède Villeneuve, Q.»P.,“
Louis Wells, E., Roberval.

c<x

«

Préfet, 
1er Assis 
2nd , 
Prifet de, 
Secrétaire 
Trésorier

il
PREMIÈRE (18 élèves)

Ernest Blackburn, E., Chicoutimi. 
Charles Boulé, E.,
Eugène Brassard) E.,
David Desmeules, Sainte-Anne.
Georges Dufour, P., Chicoutimi. 
Georges Grenon, E.,
Victor Grenon, E.,
Gustave Guay, E.,
Ludger Harvey, E.,
Louis Jean, E.,
Désiré Larouche, E.,
Timothée Latour, P., Worcester, Mass. 
Wilfrid Latour, P.,
Adélard Lévesque, E., Chicoutimi. 
Charles Morel, E.,
Adélard Morissette, E., Sainte-Anne. 
Alfred Pagé, E., Chicoutimi.
Lucien Warren, P., Malbaie.

Conseiller

Lecteurs,

Portiers,

Sacristain

U

Servants à

H

ACAM

Prt
Seo
Con

L’A
est une

I

t

2

2
2;

2
2

2
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CONGREGATION DE LA SAINTE VIERGE

(ÉTABLIE EN 1880)

Directeur : M. E. Lapointe, Ptre.

.... !^RE élection 
Préfet, MM. Ach. Tremblay.
1er Assistant, Art. Trembla/.

2pdif,j" a , °* Coulombe.
Préfet des Approb. Jos. Sheehy.
Secrétaire, H. Brassard.
Trésorier, M. Tremblay.

P--H. Perron.
Adj. Tremblay.
A. Thibault.
J.-A. Tremblay.
N. Gagné.
E. Cauchon.

(O. Bergeron.
(R. Gauthier.
(Jos. Gauthier.
(N. Bergeron.
(J. McNicoll.
Art. Lapointe.
Ph. Morel.
L. Lacombe.

2E ÉLECTION
N. Bergeron.
Jos. Gauthier.
A. Thibault. ____
Ach. Tremblay. N. Bergêron. 
Ldm. Duchesne. Ed. Thibault. 
H. Brassard.
O. Coulombe.
Km. Allard.
P. Bluteau.

3E ÉLECTION 
Adj. Tremblay. 
O. Coulombe.
E. Allard.

Ph. Desbiens. 
Jos. Sheehy.
Jos. Gauthier.

, J.-A. Tremblay.
Edm. Thibault. M. Tremblay.
Edm. Côté, A.Bourgoing.ThsCoté. L. Morel. g
’h. Morel. Art. Dégagné.

IL Dallarre. Ls Plourdet
J.-B. Martel. N. Gagné.
1 L. Desbiens. J.-E. Tremblay.
Jos. Dufour, T. Jalbert.
Ehe Tremblay. D. Potvin.
Ein. Boily.
Eug.Jalbert.

Conseillers,

Lecteurs, 

Portiers, 

Sacristains, 

Servants de messe, S E. Warren. 
James Sheehy.

ACADEMIE SAINT-FRANÇOIS DE SALES

Directeur, M. E. Lapointe, Ptre.

MM. Achille Tremblay. 
Joseph-A. Tremblay. 
Joseph Sheehy.

L’Académie Saint-François de Sales, fondée 
est une association littéraire dont tous les élèves

Président,
Secrétaire,
Conseiller,

en 1877, 
du Pe-

j;
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tit Séminaire peuvent faire partie, lorsqu’ils le méritent 
par leur bonne conduite et leurs succès dans les études. \ 

Les membres de l’Académie sont répartis en trois 
classes : les Académiciens, les Candidats et les Aspirants. 
Ces differents grades sont successivement accordés en ré­
compense du travail et des succès des élèves.

Les meilleurs devoirs des élèves sont inscrits et con­
servés dans un CAHIER D’HONNEUR.

ACADÉMICIENS

1894—Pi
A
A
Et

Jo
Fr
S.

1895—Li.
Fr:
Al

1877—Marcellin-P. Hudon. 1888—Théophile Fortin.
Pierre Bouchard. 
Thomas Bossé. 
Joseph Leclerc. 
Amédée Gaudreault.

J 05
Alexandre Maltais. Ac

1878— Louis-M. Martel.
1879— David Maltais. 

Napoléon Tremblay.
1880— Joseph Gingras.
1881 — Herménég. Tremblay.

Ludger Alain. 
Héraclius Lavoie.

Eu

1889—Altred Simard. 
Georges Gagnon. 
Alphonse Claveau. 
Joseph Lachance. 
Philippe Tremblay. 
Salmon Rossignol. 

François-Xavier Guay. 1890—Eloi Tremblay.
Hippolyte Néron. 
Joseph Savard. 

Eugène Guillemette. 1891—Henri Dumas.
Jean Bergeron.
Ths Tremblay, snr. 
Uldéric Tremblay.

1892— Georges Cimon. 
Joseph Girard.

1893— Hector Tousignant. 
Aimé Lapointe. 
Onésime Tremblay. 
François Bergeron.

1882—Joseph-D. Guay. 
Joseph Gosselin.

1883—Achille Tremblay. 
Victorien Aubin.

Prtsideent, 
Vice- Président, 
Secrétaire, 
Assistant- Secrit

Georges Bilodeau.
18 84— Richard Tremblay. 

Louis Boily.
Elzéar Bergeron. 

1885—William Gosselin. 
Adélard Riverin.

Le bul 
composition 
bituer, par 
venable lors 
classique et 
mercial peu

1887—François Plourde. 
Joseph Savard, snr. 
Joseph Lapointe. 
James-S. Dillon.

I ■
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éritent 
itudes. x 
1 trois 
tirants. 
en ré-

1894—Pierre Gagné.
Arthur Gaudreault. 
Alfred Simard. 
Eugène Bellay. 
Joseph-C. Tremblay. 
Ers Tremblay,
S. Bluteau.

^95—Lionel-D. Lemieux, 
Ers Tremblay, jr. 
Alphonse Huard. 
Joseph Sheehy. 
Achille Tremblay. 
Eugène Tremblay.

1895— Alfred Dufour.
Adjutor Tremblay.

1896— Aquilas Thibault. 
L.-Thémistocle Saucier. 
J os-Adélard Tremblay] 
Joseph Gauthier. 
J.-Edmond Duchesne.

* Hubert Brassard.
1897— Ludg. Morel.

Jos.-Ed. Cauchon.
Arth. Lévesque.

1898— Philippe Boulianne. 
Eugène Tremblay.

sur.:t con-

i

:in.
I

Ireault.

m. SOCIETE SAINT-DOMINIQUE

(FONDÉE EN 1877)

zeau.
nce.
blay.
;nol.

Directeur, M. Elz. DeLamarre, Ptre.ron.
1.

MM Ach t r 2E ÉLECT,0N 3e élection 
MM. A ch. Tremhlay. Adj. Tremblay. H. Brassard.

-H* Perron- *-H. Perron. J..E. Duchesne.

M. Gravel.
L- Plourde.

composition littéraire dans tou?'lef genres 'et dtTt'* 
bituer, par des épreuves fréauenh>« ï ’ * d les ha*
venabie iorsgdiis Pparl«nt 2® L™

nterciai^peuvent\ ttre suP<rieure du Cours c™
a peuvent y etre admis comme membres actifs.

PrésidéeHt, 
Vice-Président, 
Secrétaire,

snr.
. . 7,15 DuPerré. O. Bergeron

Assistant-Secrétaire, J.-Ed. Tremblay. L. Plourde. '

Le but de cette société

>lay.
a.

nant.

iblay.
:ron.
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LA FANFARE; DU’SEfllNAIRE
■ , (ÉTABLIE EN 1879)

Chef d orchestre, M. Eug. Bellay, Eccl.
MM. Art. Lévesque. 

Marc. Tremblay. 
J.-B. Martel.

MM. Méd. Gravel.
Ths J albert,
Alf. Jalbert 
Erroll Lindsay. 
Jean McNicoll. 
Ls Plourde. 
Damase Potvin. 
James Sheehy. 
Chs Simard.
Ls Talbot.
Eug. Tremblay. 
Léon. Tremblay.

Président,
ir-r-v," Vice-President, 

Secrétaire,
MM. Ed. Beaudry.

P. Bluteau.
J.-B. Boivin.
P. Bouliane.
A. Brassard.
L.-P. Desbiens., 
Art. Dégagné.
J os. Dufour.
Ths Duperré.
Ad. Gagnon.
Jos. Gauthier, 
Roméo Gauthier.

UNION SAINTE-CECILE
(SOCIÉTÉ CHORALE FONDÉE EN 1877)

Directeur, M. N. Degagné, Ptre.
MM. Art. Lévesque.

J.-A. Tremblay. 
Edm. Ouellet.
E. Poirier, Ptre.

Président, 
Vice-Président, 
Secrétaire, 
Accompagnateur,

LA BANQUE DU SEMINAIRE DE CHICOUTIMI
Le 11 septembre 1882, le Conseil des Directeurs du 

Séminaire résolut d’établir, en cette maison, un système

_i.
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Provfrfetd1m- Ca" H$agC- danS p,usieurs co,lèees de la 

ovince, et qui a donné partout d'excellents résultats
depuiTcts^TjT d,es -r'etS de divOT« valeur, 
PeL. ««haut telMè ”

intérêt assez élevé qU‘ Paie

élè,=sIdeltaassedd.jil#'a1?r,nqU' *? choisi surtout Parmi
nnératinn A ?d Affaires>qui se formentainsi aux différentesE5BBE—- us=

X

commerciat^profitent 3“^ ^2

b-en propre à les initier à la pratique deTaff™^

mest,e°iî ai,8™CntCr ,'emu'1atio'’. à 1= fin de chaque se- 
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OFFICIERS DE LA BANQUE 

Président, M. J. Bergeron, Ptre.

sur le i 
de 66 
colonne; 
née, de

x
1

2nd semestre 
J.Larouche. 
E. Bourgoing. 
J. Dufour.
P. Bergeron. 
J. Fortin.
S. Laforest.
J. Blackburn.

1er semestre 
MM. J.Blackburn. 

A. Côté.
E. Bourgoing. 
J. Larouche.

LeCaissier,
Premier comptable,
Second “
Commis pour les dépôts.
Commis pour les cheques, A. J albert.
Commis pour l'escompte,
Messager,

ces d’in 
la plup; 
Canada, 
rope, de 
d’Europe 
que, tou 

Les 
de miner 
de 1000 
grand n<

L. Vézina.

BIBLIOTHEQUES ET MUSEES
Ces

Dès les premières années du Séminaire,on s’est occupé, 
les circonstances le permettaient,de la fondation

une maison de

messes 
grande pj 
leur

autant que
de ces départements, indispensables dans 
haute éducation. Mais c’est principalement dans ces der­
nières années qu’ils ont pris un véritable développement.

Aujourd hui, outre la bibliothèque principale du Sémi­
naire, il y a encore des bibliothèques assez considérables à 
l’usage des professeurs et des élèves du Grand et du Pe­
tit Séminaire. Des collections de journaux s’augmentent 
rapidement ; les archives renferment déjà nombre de pieces 
d’un grand intérêt, surtout pour l’histoire du Saguenay et 
de Chicoutimi en particulier.

Outre les collections de journaux dont nous venons 
de parler, il nous semble opportun de mentionner un re­

grand nombre d’arti- 
trente ans. La

conc 
A t< 

remercien 
imitateurs 

N. B 
aider à 1' 
diverses, 
tient un

1

cueil de Scrap-Books comprenant 
clés de journaux publiés depuis plus de 
série 1ère comprend des articles religieux, politiques, lit­
téraires et d’éducation ; la Ilème, des articles scientifi- 

; la troisième est consacrée à tout ce qui se publie

un

ques

;
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SïîSaSSî-'SniïTa”*• Ld= *?* ou qu,rv„csT=„sv:arente ch~
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Canada,“ -A ««^«STS

rope, ai l'AlgS" at des Ee°a5n ?“?>!*« d'E“- 
d'Europe et des Etats-Unis et h’h"''' de , Lépidoptères 
que, tous identifiés. et d Hyménoptères de Belgi-

de «u2mutt°tssts ft"Lu * dc U Province, 

de 1000 échantillons ) 'et A'antwmî/f' ^ mmm,es (P1™grand nombre de piè'ces in^S,™

messes pair ravenirCeSnouTel°PPementS S‘ pleins de pro­
grande partie à la bienveillance 'de'T"1 h rede''ab,es “ 
leur concours généreux, tout serait eTco™! toe! Sa"S
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diverses, d’adresser leurs envois a fTV‘ ,ColUcii^ 
tient un régistre de ces dons M’ Super,eur 9ui

surx
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Durgoing.
lufour.
Bergeron.
rortin.
aforest.
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CAS

LISTE DES DONS FAITS AU SEMINAIRE X

la Sa

CLMi(DE JUILLET 1897 A JUIN i898)

ACADÉMIE COMMERCIALE CATHOLIQUE de 
Montréal.

Palmares, 1896-97.

ANONYME.
Ontario. Record of the Liberal Government. 26 years of 

progressive legislation and honest administration, Toronto, 1898. 
—(Ontario’s School System.) History of Education in the 
Province.—Progress in\ Education. Dr. Sangster’s Address. 
—(Report of the Commissioners) On the questions of prices of 
school books, royalties, etc., Toronto, 1898.—Speech of the Hon. 
R. Harcourt, Treasurer of the Prov. of Ontario, 14 of dec. 1897. 
— The Laws relating to labor.

ARCHEVÊCHÉ DE QUÉBEC.
Mandements et Circulaires de l’année.

BELLEY, M. L’ABBÉ F.-X., V. G., Chicoutimi.
Collection de la France militante (1897.)—La Vente 

de l’année.
BERGERON, M. L’ABBÉ J., du Séminaire.

Une pierre curieuse, trouvée au lac Mistassini.

BLAIS, M. OMER, négociant, Chicoutimi
Un lot de Suppléments de l'Illustration (Paris.)

BON-CONSEIL(MONASTÈRE DU),Chicoutimi.
Un nid d'Hirondelle de cheminée.

BOSSÉ, M. THS, régistrateur, Chicoutimi.
Volumes III-VII de la Semaine commerciale.
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CASAULT, M. L’ABBÉ curé de St-Alban.

^ *

CIMON, M. L’ABBÉ H., curé du St.A;,,h.,„sr.

f 451TÆ' ÏéIîVy*sffdl7, "Vtzj'z rtm n ^ tat/a ltlon’ Par ,e h|eur de Bonneval, Prestre Paris .68,
JmO-uTw “d à la bib'iothèquc du •• Coll. queb. Soc.'

COLLÈGE BOURGET, Rigaud.
Annuaire, 1896-97.

COLLÈGE DE L’ASSOMPTION.
Année scolaire 1896-97.

COLLÈGE DE LÉVIS.
Annuaire, 1896-97.

COLLEGE DE SAINT-BONI FACE,
Année académique 1896-97.

COLLÈGE DE SAINT-LAURENT
BibuXeT^Mu,’!96-97'-8""* '«• '3 -c la

18y ;.

Manitoba.

COLLÈGE DR SAINTE-ANNE 
Annuaire, 1896-97.

OE LA l'OCATIÈRE.

COLLÈGE COMMERCIAL 
Année scolaire 1896-97.

COLLÈGE COMMERCIAL 
Palmarès, 1896-97.

tie S.iiiu-Ces dre.

OU S-C„ Arthabaskaville,

<V

*

■
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COLLEGE OF THE HOLY NAME OF MARY, Van
Buren, Me.
Annual Catalogue, 1896-97.

COLLÈGE SAINT-JOSEPH. S iiiit.Jas.-ph, N.-B. 
Annuaire, 1896-97.

COLLEGE SAINTE-MARIE, Montréal.
Année academique 1896-97.

COMMISSION DU HAVRE de Qncbec.
Reports for the year 1897.

CONSEIL D’HYGIÈNE de la provhcc de Québec. 
y Rapport annuel, ,1897.

DELAGE, M. L’ABBÉ F.-X., V. F., curé de Chambord. 
Le Courrier du Canada et La Vérité de l’année.

DE LAMARRE, M. L’ABBÉ E„ du Séminaire.
Numéros spécimens des journaux humoristiques de Pa­

ris.—Le Paradis perdu de Milton, trad, de Chateau 
briand. — St. Anthony's Canadian Messenger de l’année. 
(Don du directeur-propriétaire).

DELAY, M. L’ABBÉ A., m ssionnaire à la Tabatière, La­
brador.
Plusieurs articles en peau de loup marin, fabriqués 

au Labrador.

ECOLE POLYTECHNIQUE, Montréal.
Programmes des travaux techniques et Questionnaires 

des examens généraux, 1896-97.

ÉVÊCHÉ DE CHICOUTIMI.
Mandements et Circulaires de l’année.—Plusieurs vo­

lumes de l'Ave Maria (Notre-Dame, Indiana.)
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FRENETTE, M. L’ABBÉ F.-X.-E., de l’Évêché de Chi­

coutimi.
Plusieurs volumes de La Palestra 

Italie.)- Vick's III\ Monthly Mug,

GOSSELIN, M. F.-X„
, C„°r{!orat‘on. fes Arpenteurs- Géomètres de la province de Qué- 

a A9 o Table™, general des avocats de la province de Qué- 
bec (de 1893 a 1898.)—The Dominion Legal Chart,

GOUVERNEMENT d’Ottawa.
Brymner, Rapport sur les archives canadiennes, i8of> 

—Annuaire statistique du Canada, 1896. -Documents de la Ses­
sion, 1896, Vol. XXX (1 à 28).—,Journaux delà 
Communes, \°\. XXXII, 18^.-Journaux 
XXXII, 1897.
GOUVERNEMENT de Québec.

del Clero (R"nie, 
izinc, 1 «96 97 ( R, ichester,

protonotaire, Chicoutimi.

1897-98.

Chambre des 
du Sénat, Vol.

Statuts de Quebec (angl. et fr.), 1898.—Rapport vénérai
clitTTZtr,avaux fMa' ,897-La *

GUAY, M. J.-D., maire de Chicoutimi.
' jJn Plstolet ancien, ornementé en cuivre.—Le Pro 

gros du Saguenay de l’année. (Don du directeur-propriétaire ) 
HAMELIN, M. L’ABBÉ J.-R.-L., 

l’Hôpital-Général, Québec.
L'Univers et le Monde, publié dans 

HUARD, M. AD.,

ancien aumônier de

l’année.
comptable, Saint Roch de Québ 

Numéros spécimens de plusieurs revues-Cartes dos 
Ktats-Unis. The GU, » aL-

HUARD M. L’ABBE V.-A., supérieur du Séminaire. 
Labrador et Anticosti, i897.(Don de l’auteur.)-Le JVa/u-

ec.
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m
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raliste canalien de l’année. (Don du d feet •u-- propriétaire.) 
Journaux, brochures, documents it divrs <»b;vts de musée.

INSTITUTION DES SOURDS-MUETS, Mile-End, 
Montréal.
Mgr Bourget, Vie de saint Via/eur, 1897. (Don des édi-

LeV/

S
ton, M

LIZO
teurs.)

INTERNATIONAL BUSINESS COLLEGE, Montréal. 
Annual Calendar.

L
tificau: 
Murph 
à eni:

LABRECQUE, S. G. MGR M.-T., évêque de Chicou­
timi.

Une médaille d’argent {Leo XIII Pont. Max. An. 
XX.)—Deux médailles 1 commémoratives du Jubilé de la 
reire Victoria, 1897.—Un lot de livres classiques.

LAPOINTE, M. S., étudiant en Droit, Québ :c.
U n timbre-p >ste rare.

LAVALLÉE, M. L’ABBÉ H., Sherbrooke.
Un lot d’ex, de La Mission providentielle du B. L. M. 

Grignon de Montfort. Sherbrooke, 1898.

LECLERC, M. L’ABBÉ B.-E., V. G., Malbaie.
Cinquante deux volumes de la Revue du Monde catholi­

que (1883-95.)—Collection de documents relatifs à ta Nouvelle 
Franc*.:, 4 vol. in-40, Quebec,— Routhlvr, A travers l'Europe, 
2 vol.—Ventura, Gloires nouvelles du catholicisme, Paris. 1859. 
— Macaulay, The History of England, 5 vol., Philadelphia. 
1884.—La Kermesse, Québec, 1892-93.—A. Buies, Quehec cu 
1900.—Colin, Le parfum de Lourdes.

LECOFFRE (Librairie V..) Paris.
C. Sallustii Crispi Conjuratio Catilina et Bellum Jugurthi- 

num, 1898. (Don de l’éditeur.)
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Le VASSEUR, M. N., Secrétaire de la 

merce, Québec.
Speech on the Canadian Yukon Ry„ by Hon 

ton, M, P,t 1898.

LIZOTTE, M. L’ABBÉ J., Roberval.
tificauUxn S”,!'Gric.c’ !873--Un sMo des Etats-P„„. 
tificaux, 1866.—Une carte de commerce (cuivre) Kerwin &Morphy.- Collection d= 8, cartes gcog,,,,hides’ i,„pr™&t 
a • emse (Pressa Antonio Zatta) de 1775 à 17^5,
MARCOUX, M. L’ABBÉ T.,

Ursulines, Roberval.
Un souvenir de l’incendie du Monastère, le 6 janvier ,897.

MARETT, Mlle H., Hotel-Dieu Saint-Vallier, Ch 
Extraits de journaux pour scrap-books.

MARTEL, M. L’ABBÉ A., Québec. 
l8g;H’ Lasserre» Le c^é de Courues, Mgr Peyramalc, R,ris,

Chambre de Com-

Clifford Sif-

aumo’iier du monastère des

icoutimi.

MARTIN, M. Geo., Chicoutimi.
Un one dime des Etats-Unis,

PARENT, M. L’ABBÉ C.-L,
L'Evénement de l’année

PETNoufMINAIRE DE sa,nte*marik DE mon.

Annuaire, 1896-97.
POIRIER, M. L’ABBÉ E., du Séminaire.

Une brochure très

1897.

V. h., du Séminaire, 
courante.

rare.
POUSSIELGUE ('Librairie Ch.J Paris 

Cicéron, Choix de lettres et dhistoires, 1897.—Rag0n,

V

Z

I
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Premiers exercices latins, 1897.—Titc-Live, Livre XXI, 
1897.—Pascal, Pensées, 1897.— R agon, Petite grammaire 
latine, 1897.— Chateaubriand, Récits, scènes et paysages, 
1897.—Durand, Cours de philosophic, 1897.—Selectee Bre- 
viarii Lcctioncs, 2e et 3e série, 1897. (Dons de l’éditeur.)
PULPE (LA COMPAGNIE DE), Chicoutimi.

Echantillon de la première pulpe fabriquée dans 
les usines de Chicoutimi.
ROBERGE, M. L’ABBÉ T„ Saint-Alexis.

Un skilling de Suède, 1850.—Un billet de gets de 
la Grande-Baie, Price Bros. & Co.

ROUILLARD, M. EUG., Québec.
A link in the Chain : A ship canal between lake St. Clair 

auct lake Erie —A. Buies, La vallée de la Matapédia, Qué­
bec, 1895.— Westward to the far East (C. P. R.)- -Guide 
du colon, 1897.—Export trade of the Port of Montreal for 

1897.— Mme E. M. Jones, Laiterie payante ou La 
vache du pauvre, 1894. — Plusieurs autres brochures, et 
numéros spécimens de divers journaux.

ROY, M. P.-G., Lévis.
Bulletin des Recherches fri doriques de l’année courante. 

(Don de l’éditeur.propriét.ur .)

SÉMINAIRE DE NICOLET.
Année académique 1896-97.

SÉMINAIRE DE RIMOUSKI.
Annuaire, 1896-97.

SÉMINAIRE DE SAINT-HYACINTHE.
Année scolaire 1896-97.

SÉMINAIRE DE SHERBROOKE.
Annuaire, 1896-97.
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XI, SÉMINAIRE DES TROIS-RIVIÈRES. 

Année académique 1896-97.
SIMARD, M. L'ABBÉ E„ Saint-Marion. 

Un 5 kopek de Russie, 1890.
SOCIÉTÉ DE GÉOGRAPHIE 

Bulletin de la

lire
g™,
3re-
ur.)

de Québec.
Société de Géographie de Québec, 1893-97

soc2ir“RiE laitière’

ans

de
TESSIER, M. ARM., Chicoutimi.

Le Protecteur du Saguenay de 
du redacteur-gérant.)
TÊTU, MGR H.,

l’année courante. (Don
lair
)ué-
jide
'for

Archevêché de Québec. 
S. E. le cardinal Taschereau. 

de 1 auteur.) Notice biographique. (Don
La

TREMBLAY, M. L'ABBÉet TT _ J*-A„ du Séminaire.
Un cocon d’araignée,contenant des hyménoptères para-

TREMBLAY, M. ULD., Chicoutimi.
La Défense de l’année 

propriétaire.)

UNIVERSITÉ LAVAL, Québec.
Annuaire, 1897-98.

UNIVERSITY OF OTTAWA.
Calendar, 1 897-98.

URSULINES (MONARTÊRE DES),
La Nacelle de Saint. Ursule {1897.)

VOLTA BUREAU, Washington.
( 0 4) International Reports of Schools for the Deaf,

sites

mte.

courante. (Don du directeur-

Trois-Rivières.

1897.

F
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nos directei 
M. le Supéi 
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principaux c 
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SON EMINENCE I.E CARDINAL

ELZEAR-ALEXANDRE TASCHEREAU
ARCHEVÊQUE DE QUÉBEC 

DÉCÉDÉ LE 12 AVRIL 1898

L’annonce de la mort du cardinal Taschereau, au mois d’avril 
dernier, a produit dans le Canada tout entier, et surtout dans la pro­
vince de Québec, une émotion extraordinaire, telle que peu d’événe-

—
«F

K

I



t

)

— 537 —

canaffic^

onnage 1L plus auguste de tous les citoyens du Canada.C’est que, plus 
. t cul.èrement, la race canad.enne-française était en deuil du plus

vL , n u V, ’ i T 16 prem er’ dans la France d’Amérique, se vit appelé à la gloire de la pourpre romaine.
On peut dire que toutes les races et toutes les croyances du Ca-

2 S U™11)o;:r fa re au card'nal défunt des funérailles vraiment 
y. es. Quebec, la vieille cité française, vit ce jour-là des dé­

monstrations et des cérémonies empreintes d’une majesté «compara-

V

En même temps, de plusieurs chaires importantes, des 
torisécs autant qu’éloquentes redisaient 
furent les talents, les vertus et les 
pleurait l’église canadienne; et, 
naux 
blables.

voix au-
aux foules recueillies quels 

œuvres de l’éminent pontife que 
meme instant, des milliers de jour- 

et revues portaient à tous le; foyers du Canada des élog
au

es sem-

SPEEEEE55voir La Providence nous a accordé cette consolation, que l’un de
nos directeurs s’est trouvé présent aux derniers moments du Cardinal 
il. le Supérieur,de son coté, a représenté le Séminaire aux solennités 
des funérailles. Dans notre chapelle, un service funèbre a été célé­
bré pour le repos de l’âme de l’illustre défunt,et la communauté a pris 
p tà celui qui fut chanté à la Cathédrale, durant lequel l’un des 
principaux officers du Séminaire prononça l’oraison funèbre de l’an­
cien 1 asteur de 1 église de Chicoutimi.-Maistout cela ne suffit pas

cardimlT6 k°US "T™ dCV°ir â ,a mémoire de Son Eminence le cardinal 1 aschereau. Et nous voulons que ces pages de nos annales
bienlî’à0115 S mCmbrCS aCtUClS deh famille chicoutimienne, aussi 
X™™"' CC que ,C défuM de Québec

En effet, nous n’avons pas l’intention de refaire ici la biographie du 
Cardinal, dont les détails racontés par des plumes habiles sont pré-

en-

avril
pro-
éne-

a

B
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sents au souvenir de tous les habitants de la Province. Notre dessein, 
plus modeste, est seulement d’enregistrer ici la p irt très considérable 
que prit le vénérable défunt dans la fondation de notre Séminaire. 
Louer par des faits, on Va dit souvent, c’est la seule manière d’égaler 
l’éloge à l’action.

Dès l’année 1870, le curé de Chicoutimi, M. D. Racine, vicaire 
général, qui plus tard devait être le premier évêque de la région du 
Saguenav, fut amené par des circonstances particulières à projeter la 
fondation d’une école commerciale, laquelle deviendrait avec le temps 
un collège classique. Après plusieurs essais infructueux, il se décida, du­
rant l’hiver de 1871-72, à ne plus différer la réalisation de son projet ; 
et, le 10 avril 1872, il soumettait son dessein à Mgr Taschereau, ar­
chevêque de Québec. Voici en quels termes, le 18 du même mois, 
l’archevêque accueillit la prdposition du G. V. Racine. “ C’est très 
bien et je donne de tout cœur ma bénédiction au futur collège dont 
les humbles commencements promettent, comme tout ce qui est hum­
ble, une grande prospérité et une longue durée. Exa/tavit humiles... 
Je ferai tout en mon pouvoir pour l’aider et le favoriser...Courage 1 
Confortarc et esto robustus. Une œuvre comme celle-là ne se fait pas 
en un jour, ni sans des peines infinies. Vous serez tenté plus d’une 
fois de regretter de l’avoir entreprise ; vous vous trouverez souvent en 
face de difficultés qui paraîtront insurmontables ; mais ne craignez 
rien, car Dont inus erit vobiscum, et à la fin vous direz avec joie: Bo- 

certamen certavi.—Voilà donc la première pierre de l'édifice que 
je pose et que je bénis. Vous allez dire peut-être qu'elle parait lourde 
et hérissée d’angles menaçants. C’est néanmoins une pierre de la 
meilleure espèce.” Puis, quelques jours après, apprenant du curé de 
Chicoutimi qu’un cm barra s s’était déjà présenté,, il lui écrit (5 mai 
1872) : “Je vois que l’œuvre de votre collège commence déjà à 
ter le sceau des bonnes œuvres, puisqu’une difficulté imprévue 
ble en entraver le commencement. ”

Le 25 mai, une nouvelle lettre de l’archevêque dit ce qui suit : 
“J’aimerais beaucoup que le nouvel établissement fut placé 
la protection spéciale de la sainte Famille, comme le séminaire de
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Québec ; cela intéresserait tout particulièrement saint Joseph 
chef et protecteur déjà sainte Famille, à pourvoir à tous 
Ayez u tableau de la sainte Famille, pour ... 
maison . Jésus sera le modèle, Marie la mère 
de toute la communauté, et ainsi rien ne manquera, ni pour le spiri-
iuel.n, pour letemporel...Vive le séminaire de Jésus, Marie et je

comme 
ses besoins, 

la modeste chapelle de la 
et Joseph l’économe

Durant 1 hiver et l’été de 1873, M. Racine fit préparer la maison 
qui devait servir de berceau à notre institution, et qui depuis a 
jours conservé le nom de Vieux-Séminaire. Les ouvriers étaient 
t à œu\ re, quand Mgr l’archevêque de Québec vint à Chicoutimi

pour donner la confirmation aux enfants de la paroisse. Le curé de
é Çoutnni profita de cette heureuse circonstance pour faire bénir 

d fice par Sa Grandeur, cérémonie qui eut lieu le 28 juillet 1872.
- e 15 août suivant, l’archevêque érigeait par un décret canonique 

cette nouvelle maison en “ séminaire de Chicoutimi » et le „h, iit 
sous la protection de la sainte Famille, nommant en même temps M 
R G. V. Racine à la charge de supérieur de ce séminaire.

a tou- 
enco-

Les classes s’ouvrirent,

aassK=“=r:S£2de la distance qu, le séparait de l’église paroissiale. Il fallait donc 
acheter un autre terrain et y bâtir un nouvel édifice. Et l'on était ab­
solument sans aucunes ressources financières pour une telle entreprise 
C sttctqueleeonœursd6 Mgr Taschereau fut vraiment proven 

' . ,nf ^lcn/amt Joseph, écrit-il au Supérieur, afin qu’il vous
Tanvier6,^68! T"65 (F“ dé<*»‘bre i873-) Effectivement, le
janvier 1874, il put annoncer à M. Racine qu’il avait acheté le ter-

ram avo'smant l’éghse de Chicoutimi et appartenant jusque-là aux
i . ince.Lacquismonde ce terrain, où nous habitons aujour-
d hui, avait etc décidée dans une réunion du clergé de Québec tenue
à 1 Archevêché. Pour payer cet achat, Mgr Taschereau fit appel à la gé
n^rosité du séminaire de Québec et de quelques prêtres (1), s’inscri-

page 22 de
(1) Nous avons donné la liste de 

1 Annuaire No 1, ces premiers bienfaiteurs à la
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vant lui-même sur la liste dp souscription pour un montant de $400.
Quant aux ressources nécessaires pour entreprendre la bâtisse 

projetée, le document qu’on va lire dira assez l’ingénieux moyen au­
quel l’archevêque de Québec eut recours, pour intéresser tout son 
vaste diocèse à une œuvre que lui-même avait tant à cœur de voir 
réussir.

<

(CIRCULAIRE AU CLERGÉ)

Archevêché de Québec, 1er mars 1874.
Monsieur le Curé,

Au commencement de ce mois consacré spécialement à honorer 
saint Joseph, je viens vous proposer, à vous et à vos ouailles, une 
bonne œuvre à laquelle je su^s sûr que chacun s’empressera de con­
tribuer.

Marie 
cette mult 
complaisa

Saint 
ce mois, i 
lui auront 
sous la pre

Jeden 
presque de

Un ce 
Quelle est 
saint Josej 
autant dan
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pour aider
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Il va si 
sance l’offr; 
nés voudro

Chaque 
sa paroisse, 
saint Josepl 
Patriarche,

Vous vous rappelez qu'au mois d’août dernier, j’ai érigé canoni­
quement le séminaire de Chicoutimi et l’ai placé sous la protection 
spéciale de la sainte Famille de Jésus, Marie, Joseph. Les classes 
ont été ouvertes en septembre, et Dieu a donné une telle bénédic­
tion à cet établissement que le nombre des élèves a dépassé toutes 
nos espérances. La maison, qu’on supposait devoir suffire pour 
plusieurs années, s’est trouvée trop petite au bout de quelques mois, 
et il faut absolument songer à l’agrandir, ou à en construire une 
nouvelle.

Comme le terrain où est placée la maison actuelle est trop petit, 
trop éloigné de l’église et d’ailleurs incapable d’offrir un app 
de à une construction tant soit peu considérable, j’ai acheté 
voisin de l’église, offrant tontes les conditions désirables pour un 
établissement de ce genre. Grâce à la générosité de quelques mem­
bres du clergé, auxquels je me suis adressé, j’ai pu, en passant le 
contrat, donner au vendeur les deux tiers du prix de la vente et j’es­
père que le reste ne tardera pas à se payer.

Plutôt que de faire à la maison actuellement occupée par les 
élèves, des réparations coûteuses, et des agrandissements qui bien­
tôt deviendraient inutiles et seraient ainsi à pure perte, j’ai résolu de 
faire construire sur le nouveau terrain un corps d’édifice, qui fera 
partie d’un beau et grand collège dont le plan complet, tracé d’a­
vance, se réalisera plus tard avec la bénédiction de Dieu. Pour le 
moment, il s’agit d’en ériger une aile, de cent-dix pieds de façade, à
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Il se trouve partout des âmes que le patriotisme et la charité 
engageront sans doute à donner davantage. Vous pourrez faire va­
loir auprès d’elles les considérations suivantes.

Dans un temps où l’émigration ronge notre population, il est 
important de retenir cette population sur le sol de la patrie, en lui 
ouvrant des établissements qui l’attachent au pays. Le district du 
Saguenay, malgré les cruelles épreuves auxquelles il a été soumis, 
continue à faire des progrès et deviendra,avec le temps, une partie 
importante de notre Province. Sa position exceptionnelle demande 
qu’il puisse trouver dans ses propres limites tout ce dont il a besoin 
pour prospérer sous le rapport intellectuel aussi bien que sous le rap­
port matériel. Or une institution de haute éducation contribuera 
éminemment à retenir et à attirer dans ce territoire bon nombre de 
nos compatriotes, qui autrement seraient perdus pour notre Provin­
ce. C’est aussi pour le même but que notre Gouvernement provin­
cial se montre disposé à favoriser la construction d’un chemin de 
fer qui reliera ce territoire avec la vallée du Saint-Laurent. Voilà 
comment le patriotisme bien entendu doit nous engagera aider Ré­
tablissement d’une maison de haute éducation dans ce même dis­
trict.

La charité et la religion sont ici, comme toujours, d’accord avec 
le vrai patriotisme. Contribuer à répandre les bienfaits de 1 educa­
tion, est une des principales œuvres de la divine vertu de charité. 
1.01 sque plus tard, comme on a lieu de l’espérer, un siège épisco­
pal sera établi à Chicoutimi, la religion trouvera dans ce Séminaire 
le clergé dont elle aura besoin ppur porter ses consolations et dis­
tribuer les grâces dont elle est la dépositaire, jusqu’aux parties les 
plus reculées de ce grand et riche territoire. Lorsque nous verrons 
toutes ces belles espérances se réaliser, nous nous rappellerons avec 
bonheur que notre petite aumône d’un centin par année, pendant 
trois ans, aura contribué à faire ces grandes choses.

Veuillez, M. le Curé, recueillir ces offrandes pendant le mois de 
saint Joseph et m’en faire tenir le montant aussitôt que possible, en 
y ajoutant la vôtre que vous distinguerez dans votre liste, afin que 
les archives de la maison de Jésus, Marie, Joseph puissent en con­
server le souvenir.

Que la bénédiction de Jésus et la protection de Marie et de 
Joseph soient à jamais sur vous et sur tous ceux qui contribueront 
à cette bonne œuvre ! Monsieur, 

Dans n 
quête en fa\ 
par année, j

t E.-A., Arch, de Québec.
N. B —MM. les Curés du Saguenay pourront remettre l’offran 

de de leurs paroisses à M. le grand vicaire Racine.

.
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Pendant que les diocésains de Québec répondaient au pressant 

appel de leur archevêque, on se mit à l’œuvre à Chicoutimi. Dès la 
fin de mai (1874) on commença les travaux de maçonnerie du 
veau sémimure ; et, le 29 de ce mois, Mgr Taschereau put dire à
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lendant .C,ep,endant Mgr Taschereau jugea utile de revenir à la charge au 

sujet de la souscription qu’il avait organisée en faveur du séminaire
du ÏT Et’,C Ier mars ,875. il appela de nouveau l'attention 

clergé sur cette bonne œuvre dans les termes suivants :

(CIRCULAIRE AU CLERGÉ)
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hueront Archevêché de Québec, ier mars 1875.

Monsieur,
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Nous voici rendus au mois destiné à honorer spécialement saint 
Toseph, le chef de cette sainte Famille, à laquelle ce nouvel éta­
blissement est consacré. 'L’année dernière, ces quêtes, en y compre­
nant quelques dons généreux, ont donné $7,670.66, auxquelles sont 
venues s’adjoindre depuis le commencement de l’année $195. Ces 
sommes ont été employées à la construction d’une aile de 108 pieds 
sur 52, à quatre étages pleins et une mansarde haute de 14 pieds. 
L’édifice, construit en belle et bonne pierre trouvée sur place, est 
maintenant clos et couvert en planches, et dans le courant de l’été il 
sera mis en état de recevoir la nombreuse famille que le saint En­
fant Jésus attire auprès de lui dans ce séminaire. Cette année, près 
de 90 élèves ont fréquenté les classes et, à cause de l’exiguité du lo­
cal, il a fallu louer une couple de maisons dans le voisinage de l’an­
cien collège, que l’on croyait d’abord capable de suffire pour plu­
sieurs années. La bénédiction du Divin Enfant sur cet établisse­
ment nous donne l’assurance que ceux qui contribueront à son achè­
vement auront une bonne part aux largesses de Jésus, Marie et Jo­
seph.

J’ai la ferme confiance que cette seconde quête d’un centin par 
personne, ne sera pas moins fructueuse que la première, afin que 
nous puissions, au mois de septembre, installer Notre-Seigneur dans 
cette nouvelle demeure que le diocèse de Québec tout entier a gé­
néreusement contribué à ériger.

Il est à espérer que tous les bienfaiteurs spéciaux de l’année 
dernière, se signaleront encore cette fois, car il reste encore beau­
coup à faire dans l’intérieur pour rendre logeables les parties de 
l’édifice que l’on se propose d’occuper cet automne. Il faut songer 
aussi qu’on a dû emprunter quelques milliers de piastres pour rendre 
l’édifice au point où il est.

1

I L’année dernière, je vous disais : “ Je demande bien peu de 
“ chose ; je demande si peu que je crains presque de paraître faire 
“ injure à la charité de mes diocésains ! Un centin par année... par 
“ chaque personne ! Quelle est la personne si pauvre, qu’elle ne 
“ puisse pas donner à saint Joseph un centin cette année encore 
“ et autant l’année prochaine ? Quel est l’enfant si jeune qui ne 
“ veuille contribuer un centin pour aider à construire la demeure 
“ de l’Enfant Jésus ! Quels sont les parents qui ne donneront pas 
“ volontiers un centin au nom de leur enfant enco-e au berceau, 
“ pour attirer sur ce cher objet de leur tendresse, la bénédiction de 
“ Jésus, de Marie et de Joseph ? Il va sans dire que je recevrai avec 
“ double reconnaissance l’offrande immédiate de ces trois centins 
“ que bien des personnes voudront faire.

_______
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Que la bénédiction de Jésus et la protection de Marie et de Jo­
seph soient à jamais sur vous et sur tous ceux qui contribueront à cet­
te bonne œuvre !

Dans sa Circulaire du 31 mai suivant, l’archevêque presse de 
clergé de remettre “ au plus tôt ” à qui de droit lesnouveau son 

montants d’argent collectés. Le
s’adres 
veau a]Le 4 du mois d’août (1875), Mgr Taschereau eut la consolation 

de faire la bénédiction du nouvel édifice du Séminaire. Ce fut l’occa­
sion de grandes fêtes, dont le Courrier du Canada du 9 août pu­
blia un remarquable compte rendu. Nous y lisons que, après la 

solennelle qui fut chantée à l’église paroissiale, M. l’abbé T.-
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messe
E. Hamel, supérieur du séminaire de Québec, donna le sermon de 
circonstance. Et l’écrivain fait la remarque qu’“il appartenait au su­
périeur de la première maison'd’éducation du pays d’élever la voix 
pour faire valoir, devant la population du Saguenay, le bienfait de 
la fondation d’un séminaire. Après le sermon (continue le narra­
teur), Mgr l’archevêque revêtit ses habits pontificaux et fit la béné­
diction d’un magnifique tableau représentant la sainte Famille, sous 
la protection de laquelle est placé le nouveau séminaire”. Ce ta­
bleau, suivant le désir exprimé dès le 25 mai 1872 par Mgr Tasche- 

et dont le G. V. Racine faisait cadeau au nouveau collège, y futreau
après sa bénédiction transporté solennellement et en procession, et 
n’a cessé depuis d’orner le sanctuaire de notre pauvre chapelle. En 
présence du clergé et de la population, Mgr l’archevêque bénit l’édi­
fice du Séminaire, cérémonie qui fut suivie de la présentation d’une 
adresse où le préfet du Comté, M. J.-B. Godin, exprimait au pontife 
la reconnaissance qu’éprouvait la population de Chicoutimi et du Sa­
guenay tout entier, pour le grand bienfait dont elle était l’objet.

Le 7 septembre, la communauté prenait possession du nouvel 
édifice,—qui ne fut pas suffisant avx besoins de l’institution aussi 
longtemps qu’on avait cru pouvoir l’espérer.

Cependant l’archevêque de Québec continuait de s’intéresser vi­
vement à l’œuvre dont il avait favorisé si puissamment la fondation. 
Dès ce premier automne, il exigea que le curé de Chicoutimi, le G. 
V. Racine, vînt résider dans le Séminaire dont il était le supérieur ;
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mesure de haute sagesse et bien propre à mettre tout de suite en 
bonne voie la direction et l’administration du jeune collège. Et mê­
me, pour mieux assurer ces bons résultats, il rédigea un règlement 
provisoire, de la vie des prêtres qu’il avait appelés à être les collabo­
rateurs du premier supérieur du Séminaire.
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, Le Ier mars i876> pour la troisième fois à dates identiques, il 
s adresse encore à son clergé, et par son entremise il fait de nou­
veau appel à la générosité de ses diocésains.
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“Nous voici rendus à la troisième année de 
en faveur dune cette souscription
«*"• seulcnient S
pas cru devoir insister à cause de la mauvaise récolte ; 
dant je dois dire que parmi ces vingt paroisses qui ont ont: 
néreusement, ,1 y en a plusieurs qui n’étaient pas mie x partages 
que les autres ; le zèle et la chanté savent toujours trouver une obo-
honnprJ?°-rete,gnC“r- Cette année’ «râce à I)ieu, la récolte a été 
bonne, et j espère qu aucune paroisse ne manquera à l’appel que fait
mille ^°Seph 6n faVeUr de cet établissement dédié à la sainte Fa-

“La maison est bâtie, et quoiqu’elle ne soit pas finie,elle est occu­
pée depuis le 1er septembre dernier. Il s agit maintenant de l’aider 
une fois pour toutes a diminuer assez le capital de la dette, pour que 
les ressources ordinaires puissent payer l’intérêt et amortir chaque 
année une partie du capital. Si chacun est bien fidèle à donner le pe-
n,lr, c'?i qUVe f?.?ande P.our cette année et celui de l’année der­
nière, s il ne 1 a déjà souscrit, nous arriverons à cet heureux résultat 
qui assurera par une si minime contribution l’existence d’une institu­
tion importante pour le bien de la religion dans cette partie du pays. 
L est une œuvre a la fois patriotique et religieuse. Je demande bien 
peu, mais cette petite obole venant de tous côtés, opérera de grandes
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“Chaque curé connaissant le nombre total d'âmes qu’il y a dans 
sa paroisse, peut calculer facilement le contingent qu’elle doit four­
nir pour cette année et pour l’année dernière. Si une quête ne suffit 
pas pour produire le montant nécessaire, il faut la renouveler. Je re­
grette d’avoir à me plaindre de quelques-uns, un petit nombre heu­
reusement, qui n’ont encore donné aucun signe de vie à propos de 
cette œuvre.

“Je remercie au nom de la sainte Famille,ceux qui ont donné l’ex­
emple de la charité et du zèle à cette occasion, et j’espère avec con­
fiance que ce dernier appel aura tout le succès que j’ai droit d’atten­
dre.

U

rSyy, 1 
plusieu: 
de l’au 
10 autr 
par E.- 
vases à

“Je prie MM.les Curés de recueillir ces offrandes durant le mois 
de saint Josnph et de me les faire tenir le plus tôt possible, en y 
ajoutant leur propre aumône que je désire connaître à part, afin que 
les archives du séminaire de Chicoutimi conservent le souvenir de ses 
bienfaiteurs. MM. les Curés dy Saguenay pourront remettre leurs of­
frandes à M. le grand vicaire Racine.

“Déjà depuis le 1er septembre (1), Notre-Seigneur est installé 
dans la modeste chapelle du Séminaire; chaque jour on y prie pour les 
bienfaiteurs de la maison. Que la bériédiction de Jésus et la protec­
tion puissante de Marie et de Joseph, soient à jamais sur vous et sur 
tous ceux qui contribuent à cette bonne œuvre !”

Comme on le pense bien, les souscriptions perçues dans l’ar- 
chidiocèse de Québec, quoique bien généreuses, furent loin d’égaler 
la somme des dépenses de construction et d’ameublement du premier 
édifice du Séminaire ; et une lourde dette resta à la charge de la jeune 
institution, qui en aurait été vraiment écrasée si, en cette affaire en­
core, Mgr Taschereau ne fût venu à son secours d’une façon bien effi­
cace. En effet, sous l’inspiration évidente de l’archevêque, l’archevê­
ché de Québec procura au nouveau séminaire l’argent qu’il fallait, à 
charge de remboursement, mais “sans intérêt”,—remboursement qui 
ne s’est complété qu’après plus de vingt ans.

La sollicitude de Mgr Taschereau pour son cher séminaire de 
Chicoutimi ne se borna pas, toutefois, à lui venir en aide par les
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(1) D’après nos annales, ce fut seulement le dimanche j septembre que le 
Saint Sacrifice fut célébré pour la première fois à la chapelle du Séminaire,— 
par M. l’abbé F.-X. lklley, maintenant vicaire général et curé de Chicoutimi.
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«Teau.poTêntretoir'UÏ'"’ " "’“J bes* de, “petit, 

ces cadeaux de moindre imnnrti "* SUrt°Ut a piété filiaIe> du moins 
chevêque la constante nrénm ‘ ^10.ntrent chez le vénérable ar- 
Chicoutimi, et de leur être utile™ '°n ° fa're plaisirà ses enfants de 
C’est à ce titre qu“ CC ^ pas essentiel, 
suivant de la Uste TZs ni? * T “,?? ^ émotion> ^extrait

1?77> Ûn7nchepav,)|lon£de aboie ■ îvases^ f,°Wnship de Leeds.- 
plusieurs gravures.—1879, La DncMincdu v£C“rs’ pour ,a chapelle; 
de 1 auteur.)—1880, &cyclofiiïedù Xixï Quibec (Don 
10 autres volumes; 6 copies de la gravure^ ■'* en 7° volumes ;

le nomde Mg" Talch^u pour taZiZZ, »?“” mE",i0nné

Grandet drPelttémiE la,i?mf"!alion des bibliothèques du 

-ne, de „ Co“ *■

son,,Csansdo«: -

de temps à autre à notre vénéré F^h $ Cadeaax 9u’d envoyait
pourtant à nous écrier : Qui dira que MerT’ h* ^ aUtorisent 
animé d’unevérimblP q Mgr Taschereau n’était pas

■eraps aptes que ^ '™='cès ,o„, une autre houlette que tatune , Ch'C°U,,mi

SupéSufdevènh'tpramLTvêo'u"?'* i0'C “= ™r "°‘re Pr=™=r 

Toutefois cet événementlof1 ^ d“ Saguena,.
Chicoutimi à l’autorité et à h di>Uef S°nStrayant le séminaire de
minua en rien l’affection et l'intérêt^d/ ,,^gr TaSchereau- fie di- 
maison. ni pour le Saguenay lui-même Chacun ! ^ P°Ur 
gner de la bienveillance tonte r» J ,e: Lh de nous peut témoi- 
cueilli par Mgr Taschereau lnr- 1CU',trc avec laquelle il était ac- 

~ * CaU’ lorsque- de Passage à Québec, il allait

(1882)
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était
vénérable prélat. L’audience pouvait 

peu de l’ordinaire, et 
le séminaire de Chi-

putprésenter scs hommages au 
alors prendre des proportions qui sortaient 
roulait exclusivement sur le Saguenay et sur 
coutimi. De même, autrefois, quand il y avait au petit et au grand 
séminaire de Québec des écoliers et des séminaristes originaires de 
notre région, ils étaient aussi l’objet d’une attention spéciale de la 

part de Mgr Taschereau.
Presque tous les ans, même depuis l’érection de notre diocèse, 

Mgr Taschereau venait passer quelques jours à Chicoutimi. Mais
ces voyages se faisaient toujours au milieu de l'été, alors que les
élèves étaient dispersés pour leurs vacances. Et nous étions affligés 
par lit pensée que l’archevêque,qui avait pris tant de part à la fonda­
tion du Séminaire et qui,durant près de vingt ans,avait toujours porte 
tant d’intérêt à ses développements, n’avait cependant jamais ren­
contré la communauté ; jamais les élèves du séminaire de Chicouti­
mi n’avaient pu exprimer, de vive voix, au plus insigne de leurs 
bienfaiteurs leurs sentiments de vénération et de reconnaissance.
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ElGrâce à Dieu, cette consolation nous a
commencement de juin 1892. Depuis plusieurs

nou-
pourqi 
contini 
en leur 
des coi 
nous ? 
bec, il 
dit : “

il moins une fois, au
années déjà, ,a po-rpre ^

ce fut au 1ère vénéré que la communauté 
dans V “adresse” qui fut présentée au Car-

velle l’illustre successeur 
qu’au Prince de l’Eglise, 
préféra ouvrir son cœur 
dinal, à tel point que l’on crut devoir s’en excuser en ces termes : 
“Nous aurions dû peut-être, Eminence, nous féliciter surtout de 

apporte cette visite d’un Prince de l’Eglise, 1 un 
et dont la longue vie, tou-

l’honneur que nous
des plus glorieux fils du ( anada français e
te remplie de sagesse, de dévouement etde la pratique des plus hau- 
tes vertus,a reçu de l’éclat de la pourpre romaine comme un couron­
nement magnifique. Mais nos cœurs ont pris les devants, et n ont 
plus voulu voir en votre personne que le Père aimant, le 1 rotecteur 
infatigable, le Bienfaiteur le plus insigne.”

Notre joie de cette visite ne fut pourtant pas sans mélange. Car 
il était visible, dès cette époque, que la santé de Son Eminence
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était déjà sérieusement atteinte. Cette douloureuse constatation ne
exista* Jr"'" " trad'tl0n de Ia prière P°ur Mgr Taschereau qui 
existait ci depuis le commencement, et qui, chaque année aure-

, Ur de. a"nn crsaire de sa consécration épiscopale, se manifestait
préîatPéCla tmCntPar Une communion générale aux intentions du

ouvait 
ire, et 
eChi- 
grand 

ires de 
de la

put

Nous avons rappelé, en un langage malheureusement bien in 
suffisant, ce qu’a été et ce qu'a fait le cardinal Taschereau ™ûr î, 
séminaire de Chicoutimi; nous avons reproduit avec üneTom 
’ )US"fi“ les passages de ses lettres particulières ou officiel-
leZde n“ "0,re miiS°n * * S°“ K» — * véritables

Avons-nous besoin d’ajouter que la mémoire de l’illustre défunt 
sera toujours pieusement conservée parmi nous ! Avons-nous besoin 
d affirmer que les noms de Racine et de Taschereau seront toujours
tendrl^et mconZanU ’ ‘k"S “ B‘“ d'™ avenir at-

iocèse, 
Mais 

ue les 
affligés 
, fonda- 
■s porté 
is ren- 
aicouti- 
e leurs 
nce.
rdée au 
lusieurs 
ire nou- 

plutôt 
nunauté 
au Car- 
termes : 
tout de 
lise, l’un 
vie, tou- 
ilus hau- 
couron- 

2t n’ont 
rotecteur

Et ces bienfaiteurs défunts, dont les noms nous sont si chers
coTnuenT d^hau^ ^

en leurs successeurs, à Québec comme à Chicoutimi
des continuateurs de leur affection èt
nous ? Oui, grâce
bec, il y a encore
dit : “

nous 
. retrouvé

de leur dévouement, , .. pour
trone archiépiscopal de Qué- 

pontife vénérable qui a lie droit de dire et oui 
m°n bien-aimé séminaire de Chicoutimi ! ” q

sur

FEU L’ABBEJOSEPH S1RO IS
CURÉ DE SAINT-ALPHONSE

DÉCÉDÉ LE 19 JANVIER 1898

- C es! bo", ami du Séminaire que nous avons perdu le 10 
janvier dernier. Curé de Saint-Alphonse depuis di„ sept ans
.1 s est efforcé d y créer tout un courant vers la haute édu«i

mge. Car 
Iminence
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colicrs, ] 
ses déni;

Dep 
avec des 
messagèi 
d’une vie 
Dieu et d

__ tion ; et le résultat, c’est que pas une 
paroisse rurale du diocèse n’envoie pro-

d'enfants auportionnellement autant 
MM ' ■ ' Séminaire.

_BeSasaffl.* M. Sirois, né à Saint-André, en
1841, fut élève des Jésuites de Mont­
réal, et conserva toute sa vie le souve­
nir vénéré des maîtres de sa jeunesse. 
Ordonné prêtre, à Québec, le 15 sep­
tembre 1867, il fut d’abord vicaire à 
Hébertville, puis [1868-71] à Saint- 
Roch de Québec. En 1871, il est nom­
mé curé à Saint-Tite des Caps, et deux 
ans après à la’ Haie Saint-Paul.

L’automne de 1880, M. Sirois fut appelé à la cure de Saint- 
Alphonse, où il resta jusqu’à sa mort.

Il avait à un haut degré les dons extérieurs de l’orateur, et 
les auditoires de nos églises se faisaient fête d’écouter cette belle 
voix, d’un timbre si musical, accompagnée d’une action oratoire fort 
impressionnante.

D’un caractère habituellement très gai, M. Sirois était le bou­
te-en-train de nos réunions, apportant la même bonne humeur dans 
les relations qu’il avait avec ses paroissiens, surtout avec les enfants, 
dont il s’était fait de grands amis, en retour des images, médailles 
et sucreries dont il était toujours muni à leur intention. Qu’on en 
demande des nouvelles à tous les bambins du diocèse, qui ont tous 
à leur tour bénéficié de ses largesses en ce genre.Car plusieurs fois il 
a parcouru tout le diocèse,accompagnant Mgr l’évêque dans les Vi­
sites pastorales.

Zèle pour les bonnes œuvres, charité pour ses ouailles : telles 
furent les plus belles vertus du prêtre défunt.

Dévoué à toutes les œuvres diocésaines, il savait, par diverses 
industries de son invention,les favoriser efficacement. Beaucoup d’é-
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coliers, particulièrement, 
ses démarches, à ses conseils.

nvPrHePU1S “ü anS’ xM' ÿT°lS luttait contre une maladie opiniâtre, 
m de® SU,Cfès Vanés- Fmalement, il fallut reconnaître en elle la 

essagère d un autre monde, où notre ami a trouvé la récompense 
une vie sacerdotale de trente années, dépensées au service de 

Dieu et du peuple chrétien.

ce qu’ils doivent à sa générosité, àsaventune
pro-

au

en
ont-
uve- 
:sse. 
sep- 
re à 
lint- FEU L’ABBE DAVID ROUSSEL

CURÉ DE SAINTE-ANNEi mil­
ieux DÉCÉDÉ LE 12 AVRIL 1898

lint-

Dans l’automne de 1896, il y avait 
grande fête à Sainte-Anne : on célé­
brait le vingt-cinquième anniversaire 
de l’arrivée de M. Roussel dans cette 
paroisse. Le bon Dieu lui a permis d’y 
rester deux années encore, et l’a rappe­
lé ensuite.

r, et 
uelle ifort

te
bou- 
lan s 
ints, 
illes

*

: :,l

M. Roussel était né le 26 décembre 
l835 à la Rivière-Ouelle. Il fit ses étu­
des au collège de Sainte-Anne de la 
Pocatière, y fut ordonné prêtre (8 octo- 

i« j ^re i865) et y passa une année comme 
préfet de discipline. De 1866 à 1870, il 

est vicaire à la Rivière-au-Renard, puis curé à Saint-Maxime du 
Mont-Louis. A

en
tous 
lis il 
i Vi­

elles
son retour de la Gaspésie, il est nommé vicai­

re à Saint-Roch de Québec. Il n’occupa ce poste qu’une année, 
1870-71, et ensuite il est appelé à la cure de Sainte-Anne de Chi­
coutimi.
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L’extrait suivant de X Oiseau-Mouche du 23 avril 1898 contient 
un portrait fort exact du défunt curé de Sainte-Anne, et décrit en 
même temps‘les relations qui existèrent entre lui et les habitants 
de notre Séminaire.

“Pendant les vingt-sept ans oue M Roussel a dirigé la 
paroisse de Sainte-Anne, son presbytère été pour ainsi dire 
la maison de campagne du séminaire de Chicoutimi. Un prê­
tre avait-il besoin d’un peu de repos, il traversait le Saguenay, 
s’installait saus cérémonie au foyer du curé de Sainte-Anne 
comme enfant < e la maison, et s’y reposait délicieusement aus­
si longtemps qu’il le voulait. Quand il était remis de ses fa­
tigues, il donnait une bonne poignée de main au maître de la 
maison, allait reprendre sa besogne, et tout était dit. Les 
jours de congé, le Grand et le Petit Séminaire, chacun à son 
tour, allaient goûter les charmes de l’hospitalité du bon curé. 
On eût dit alors, tant il mettait son monde à l’aise, que son 
coeur et sa maison s’agrandissaient à mesure que le nombre de 
ses visiteurs augmentait.!

“ Cet homme, d’ailleurs, paraissait véritablement fait pour 
recevoir. Il était toujours chez lui, et toujours de bonne hu­
meur ; il aimait à rendre service, et avait tout ce qu’il faut 
pour remplir ce rôle bienfaisant : la vertu, la fortune et la 
sagesse. Aussi sa maison, qui était, comme je l’ai dit tantôt, 
la maison de campagne du séminaire de Chicoutimi, était-elle 
pareillement la maison de tout le monde, et surtout de ses pa­
roissiens. Après cela, on se tromperait étrangement si l’on 
allait croire que M. Roussel n était pas ce qu’on appelle 
un homme d’autorité. Jamais aucun curé ne fut plus maître 
dans sa maison et dans sa paroisse. Son gouvernement, tem­
péré par la vertu et par l’amour qu’il portait à ses sujets, était 
tout de même une monarchie absolue, et cette monarchie avait 
un triple caractère : elle était à la fois religieuse, civile et fi­
nancière.

“ M. Roussel sur son solide rocher de Sainte-Anne, c’était l’E­
glise,c’était le Gouvernement, et c’était la Banque. Quand on l’avait 
de son côté, on pouvait marcher ; sans lui, on ne pouvait rien faire. 
M. Roussel était donc bien maître chez lui. Maintenant, en­
core une fois, je ne sais comment cela pouvait se faire, mais 
tout le monde semblait aussi maître que lui chez lui. C’est 
ainsi que le curé de Sainte-Anne avait résolu le problème si 
difficile de concilier la plus exquise charité avec la plus entière 
autorité. ”
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Dans l’Annuaire de 1891, nous racontions que M. l’abbé 
Roussel s’était généreusement mis à la tête d’un mouvement dont 
le but était la construction de la chapelle extérieure du Sémi­
naire. La Providence ne permit pas la réalisation immédiate du 
projet. Mais cela ne nous empêche pas de conserver un souvenir 
bien reconnaissant des démarches et même des sacrifices que s’é­
tait imposés le curé de Sainte-Anne pour le succès de cettè 
vre. Du reste, quand le moment sera venu d’en reprendre 
l’exécution, ce sera encore avec le concours effectif de ce bien­
faiteur vénéré, puisque nous réservons pour la future construction 
la somme d’argent qu’il a bien voulu nous léguer en dictant ses 
dernières volontés. “ Le testament de ce saint prêtre (lisons-nous 
encore dans l’écrit déjà cité) est une nouvelle et dernière preuve 
de sa sagesse et de sa charité. Il y lègue des sommes considéra­
bles à la fabrique et aux pauvres de sa paroisse, ainsi qu’aux ins­
titutions religieuses de Chicoutimi.—Espérons que ces actes de 
charitable bienfaisance par lesquels il a voulu clore sa carriè­
re, s’ajoutant à tous les mérites de sa longue et sainte vie et 
à nos reconnaissantes prières,lui ont déjà ouvertes portes du ciel.”
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FEU L’ABBE HORACE LESSARD
DIACRE

DÉCÉDÉ LE 8 FÉVRIER 1898rit, tern­
is, était 
hie avait 
le et fi- M. Horace Lessard, de la paroisse de Saint-Gédéon, a fait 

cours d’études en cette maison, et entra ensuite au Grand Séminai­
re, en 1894. Encore quelques mois et il allait recevoir l’ordination 
sacerdotale. Au lieu du “ciel sur la terre,” Dieu a voulu lui donner 
tout de suite le “ciel de l’éternité.”

“ Il n’avait pas encore vingt-neuf ans (a écrit l’un de 
confrères du Grand Séminaire) ; cependant il a beaucoup vé­
cu. La vie ne se mesure pas par le nombre des années, mais par le 
nombre des bonnes œuvres.
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“ Qu’a-t-il fait ? dira le monde. Ce 
qu’il a fait ? peu de chose en apparence : 

1 il a obéi à Dieu et à ceux que Dieu a 
chargés de Le remplacer sur la terre. Le 
Seigneur lui avait dit comme autrefois 
à Lévi : “ Laisse tout et suis-moi ” 
disant adieu au monde et à ses frivo­
lités, il a suivi le Maître sans regarder en 
arrière; il l’a suivi avec joie, nous en a- 

|\ vons été les témoins. Comme son divin 
3 modèle, le zèle de la maison de Dieu le 

dévorait... Celui qui nous a édifiés pen­
dant tant d’années par sa piété, son obé­
issance et sa douceur, est allé présen­

ter au Père de famille les cinq talents qu’il en avait reçus et les cinq 
autres qu’il a acquis dans son court voyage ici-bas.

“ Que ceux qui le pleurent songent à sa joie lorsqu’il s’est en­
tendu dire là-haut : “Bon et fidèle serviteur, tu as été fidèle dans 
les petites choses, je t’établis sur de grandes.”
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ARTHUR LEVESQUE
ÉLÈVE DE PHILOX’düIE SENIOR

DÉCÉDÉ LE 25 FÉVRIER 1898
Et v 
S’éte 
Et si 
Déjà

O lui

La mort de ce jeune homme, dans toute la vigueur de ses vingt 
et un ans, a causé une émotion particulièrement intense dans la 
communauté, qui venait à peine de rendre les derniers devoirs à 
élève du Grand Séminaire. Celui-là, le séminariste, allait être 
fait prêtre dans quelques mois ; celui-ci, l’écolier finissant, allait 
entrer au Grand Séminaire dans quelques mois.

Lui aussi, “il a beaucoup vécu ” en peu d’années. Intelligent, 
obéissant et pieux, il se fit estimer et aimer dès ses premières années

un
Sur
I )ans 
S’eng

Mais 
Où s 
En q 
Sur c
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__ de Séminaire.—Et quel courage, quelle 
énergie en cet adolescent ! Le seul fait 

B suivant en témoignera. Tous les 
H commencement des vacances, et 
:> l’an dernier,on voyait ce beau jeune horn- 
j6' me, toujours de mise très proprette, re- 
É vêtir les humbles livrées du travailleur, 
0 dans sa ville natale de Chicoutimi, et 
I gagner lui-même, par son labeur, de 
b • quoi subvenir aux dépenses de 
S chaine année d’études !
£ * otJt à coup, l’hiver dernier, et

apparente, A. Lévesque de- 
vint successivement aveugle des deux 

, yeux. Peu de jours après, une terrible
maladie de cerveau le terrassait et l’emportait en quelques semaines.

L un de nos poètes a fidèlement rendu, dans les vers suivants, 
munauté'nentS dC t0US ^ CC dCUil nouvcau 9ui happait notre corn-

m ans, au 
encore

m

s $
.

Bjf ■y À sa pro-

sans cause

’est en- 
le dans

i >a vie à larges flots bouillonnait dans ses veines,

Annonçant la santé, le bonheur, et vingt ans.

Et vo,|à que soudain ses beaux yeux pleins de flamme 
S éteignent tristement et ne savent plus voir: 
fw.s.uy ce fr^nt charmant où souriait une âme 
neJà ,a sombre mort étend son voile noir.

s vingt 
ans la 
s à un 
it être 

allait

O lugubre signal ! O présages funèbres !
Sur notre ami bientôt vient fondre la douleur ■ 
Dans son pauvre cerveau tout rempli de ténèbres 
S engage le combat dont nul ne sort vainqueur

Uigent,
années

Oùb»Sr™im!StanUote5LSVriS,ehiStoire

En quelques jours, hélas ! la 
Sur ce mort eut sa victoire 

que nous nommions la force et la santé.

|- yTT-
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C’est ainsi que parfois le Maître de la vie 
Pleinement du trépas nous rappelle la loi,
Et brise une santé qui nous faisait envie
Quand la science encor n’a dit qu’un mot : pourquoi ?

Dieu donc a rappelé vers lui de cette sorte 
Celui dont la vertu nous édifia tous.
Afin que vers le ciel tout notre cœur se porte 
Et que des seuls vrais biens il se montre jaloux.

D’Arthur nous avons mis le corps au cimetière 
Après l’avoir longtemps arrosé de nos pleurs.
Mais nous osons penser qu’en des flots de lumière 
Son âme maintenant a noyé ses douleurs.

Notre ami si souvent mangeait le pain céleste !
Il aimait tant aller prier dans le saint lieu !
Et nous avons aussi depuis sa mort terrestre 
De l’admettre chez Lui tant prié le Bon Dieu !

Oui, notre cher défunt a maintenant des ailes ;
Au collège du ciel il entre, front vermeil ;
Et des anges amis ouvrent ses deux prunelles 
Aux feux étincelants de l’éternel soleil.

Encor 
liste de n< 

M. La 
(1882-83.) 
remarquab 
nicipal de 
missaires, 1 
n’était 
un instant

mai

ELOI TREMBLAY
ÉTUDIANT EN NOTARIAT

DÉCÉDÉ LE 18 MAI 1898

M. E. Tremblay termina son cours d’études en 1892. Il 
se livra ensuite à un travail ardu afin de se procurer les ressour­
ces nécessaires pour faire son cours universitaire, qu’il suivit à 
Montréal. “A l’Université,il garda ses habitudes du collège ; l’en­
traînement du mauvais exemple, trop ordinaire dans les grandes 
villes, n’eut aucune prise sur cette âme fortement trempee et fa­
çonnée de longue main à la pratique des vertus chrétiennes.” (O.- 
M.) Il devait se présenter, cet automne, à l’examen d’admission 
à la pratique du notariat, lorsque la mort est venue l’enlever à 
l’affection de ses parents et amis.
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CHARLES LANGLOIS

notaireii ?

DÉCÉDÉ LE 13 JUIN 1898

Encore un ancien élève, dont le 
liste de nos défunts de cette année. vient de s’ajouter à lanom

m.ssa res, et secrétaire-trésorier de la municipalité d’Orford. Il 
ait marié que depuis quelques mois, lorsqu’il vit s’évanouir en 
instant les espérances les mieux justifiées d’un bel avenirun

R. I. P.

892. 11
ressour- 
suivit à 
;e ; l’en- 
grandes 

se et fa­
is.” (O.- 
lmission 
n lever à

m
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Concours pour le Prix du Prince de Galles

Noms des élèves qui pris part au concours depuis l’affiliation du Petit 
Séminaire (en 1877) à l’université Laval

RHÉTORIQUE 
1879—Alexandre Maltais.
1881 — Herménégilde Tremblay.

Napoléon Tremblay.
1882—Ludger Alain.

Adjutor Couturier.
1885— Georges Bilodeau.
1886— Elzéar Bergeron.
1891— Salmon Rossignol.

Joseph-E. Savard.
1892— Jean Bergeron.

Henri Dumas.
Thomas Tremblay.
Uldéric Tremblay.

1895—Eugène Bellay.
Alphonse Huard.
Joseph-C. Tremblay.

I 89G—Achille Tremblay.Prix du Prince de Galles 
1897—Ls-Thémistocle Saucier.

Jos.-A. Tremblay. 
PHILOSOPHIE

1881— Alexandre Maltais.
1882— Ovide Larouche.
1883— Napoléon Tremblay.
1884— Ludger Alain.
1886—Louis Boily.
1992—Joseph-E. Savard.
1894—Jean Bergeron.

Georges Cimon.
Henri Tousignant.

Nomst

1881—AI. 
1883—Hé

Na
184—Lud 
1886—Loi

Eug
Ain

1892— Jost
1893— Salr
1894— Jear 

Geo: 
Hec

B
1882—Adju
1884— Frs-2
1885— Willi,
1886— Améi
1887— Georg
1888— Elzéa 
1890—Pierre
1892— Joseph
1893— Alfrec 

Aimé

ts

\

. ■

m
m

• s
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1896 Arthur Gaudreault. 
François Bergeron.

1897— Arthur Verreault.
1898— Joseph Sheehy.

ailes
du Petit

Noms des «levés pi ont mérité le titre de Bachelier
„ BACCALAURÉAT ès arts

issj-HAadiroUroic1'5' Tremblay.

■84-,x^ur,ay-1886—Louis Boily 1 96 Arthur Gaudreault
Eugène Guillemette. Alfreïp nT™’ 
Aimas Larouche. 1897-r t ' Dï?urd-

1892— Joseph-E. Savard 97 l C< Jremblay.
1893- Salmon Rossignol
'894-J=a„ Bergerom lr?F T ï

Georges Cimon.
Hector Tousignant. 1898-Achille Tremblay.

Joseph Sheehy.1 de Galles

baccalauréat ès

1882—Adjutor Couturier.
1884— Frs-Xavier Guay
1885— William Gosselin.
1886— Amédée Maltais.
1887— Geoqges Bilodeau.
1888— Elzéar Bergeron.
1890—Pierre Bouchard.
1892— -Joseph Leclerc.
1893— Alfred Simard.

Aimé Lapointe.

lettres

1894 Eloi Tremblay. 
!^5-Jos*Ph-E. Tremblay.
1896— Alphonse Huard. 

Onésime Tremblay. 
Joseph-E. Cloutier.

1897— Lionel Lemieux.
1898— Arthur Lèvesa que.

Aquilas Thibault. 
Adjutor Tremblay.
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BACCALAURÉAT ÈS LETTRES

1882— Ovide Larouche. 1886—Richard Tremblay. 
Abel Tremblay. 1892—Alphonse Claveau.

1883— L. de Gonz. Belley. Philippe Tremblay.
Ernest Gagnon. 1894—David Warren. 
David Maltais. 1895—Pierre Gagné. 
Georges Tremblay. 1897—Arthur Verreault.

I
chesne

P
H. Bra

M
M. Tre

c;
sard; 2-

DISTRIBUTION SOLENNELLE DES PBIX
e:

1 té ; 2e,22 Juin 1898
M]

INCOURS CLASSIQUE
1er acc«

PRPHILOSOPHIE Senior
INSTRUCTION RELIGIEUSE—Prix, Ach. Trem­

blay. 1er accessit, O. Coulombe ; 2e, J. Sheehy.
PHILOSOPHIE—Prix, Ach. Tremblay. 1er accessit, 

J. Sheehy ; 2e, Aq. Thibault.
PHYSIQUE—Prix, Ach. Tremblay. 1er accessit, J. 

Sheehy ; 2e, J. Gauthier.
MATHÉMATIQUES—Prix, J. Sheehy. 1er accessit, 

P.-H. Perron ; 2e, O. Coulombe.
CHIMIE—Prix, Aq. Thibault. 1er accessit, J. Sheehy ; 

2e, P.-H. Perron.
HISTOIRE NATURELLE—Prix, E. Allard. 1er ac­

cessit, Aq. Thibault ; 2e, J. Sheehy.
ASTRONOMIE—Prix, J. Sheehy. 1er accessit, Adj. 

Tremblay ; 2e, O. Coulombe.

Prix, J.

DI
J.-E. C

Hi:
cessit, N

VE
L. Morel

VE
E. Côté ;

TH]
VE1

LAI
E. Côté ;

H
nH

---
---

---
---
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H
H

H
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accessit,

:essit, J.

accessit,

Sheehy ;

1. ier ac-

sit, Adj.
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PHILOSOPHIE Junior

accessit, J,ARTremGbîay"Sfe7frBra^rt. D“'

H. Brassl^^ÿ^ ^chesne.^ -accessit,

M.ŒyEtAi!iSrE-Thib-''-

sard;C2epMauïear ^ DUCheS"e-

I
INSTRUCTION

chesne. ier

ier accessit,

ier accessit, H. Bras-

RHETORIQUE
té ; ™!LCauchoE-PriX' L' MoreL

MENTION HONORABLE—A. Bourgoing. 
INSTRUCTION RELIGIFTISP p • T .. 

ier accessit, A. Bourgoing ; 2e, J.-E. Tremblay.*’ ’ ^ *
Prix Pf EC CPT hS ET HIST0IRE LITTÉRAIRES- 

* J,'E' Cauchon- Ier accessit, E. Côté ; 2e, L. Morel
J,E.dehorn118 FRANfAlS ET LATINS-Accessit,

cesÆ^; ^

L.M^Rs2Eæ~p- j-e-

VERSION LATINE—Prix,
E. Côté ; 2e, J.-E. Tremblay.

THÈME LATIN—Accessit, L. Morel
VERSION GRECQUE-Prix, L. Morel.

E CS*N,GUf ANGLAISE-l'rix, L. Morel, 
r.. Cote , 2e, A. Bourgoing.

ier accessit, E. Cô-

ier ac­

ier accessit,

L. Morel. ier- accessit,

ier accessit,
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BELLES-LETTRES
touch
L. PI

EXCELLENCE—Prix, P. Boulianne. 1er accessit, E. 
Tremblay ; 2e, T. Duperré.

MENTIONS HONORABLES—H. Dallaire, P. Mo­
rel, T.-L. Lamarre, A. Boily.

INSTRUCTION RELIGIEUSE—Prix, P. Boulian­
ne. 1er accessit, T. Duperré ; 2e, H. Dallaire.

PRÉCEPTES ET HISTOIRE LITTÉRAIRES— 
Prix, P. Boulianne. 1er accessit, T. Duperré ; 2e, A. Boily.

COMPOSITIONS FRANÇAISES ET LATINES— 
Prix, E. Tremblay. 1er accessit, P. Boulianne ; 2e, P. 
Morel.

C
1 y ; 2
Brassa

h
geron
Gravel

V
1er at

V
0. Be 
3c, J.

HISTOIRE MODERNE—Prix, P. Boulianne. 1er ac­
cessit, P. Morel ; 2e, T. Duperré.

VERS LATINS—Prix, E. Tremblay. 1er accessit,
P. Boulianne ; 2e, T. Duperré.

VERSION LATINE—Prix, E. Tremblay. 1er acces­
sit, P. Boulianne ; 2e, H. Dallaire.

THÈME LATIN—Prix, P. Boulianne. 1er accessit, H. 
Dallaire ; 2e, E. Tremblay.

VERSION GRECQUE—Prix, E. Tremblay. 1er ac­
cessit, P. Boulianne; 2e, T. Duperré.

THÈME GREC—Prix, P. Boulianne. 1er accessit, T. 
Dupené ; 2e, E. Tremblay.

LANGUE ANGLAISE—Prix, P. Boulianne. 1er ac­
cessit, He Dallaire ; 2e, A. Boily.

Tl
1er acc

V]
Brassarî

TI
1er act

L/
Graved

E>
Jalbert 

). Dugu;
MI

VERSIFICATION
EXCELLENCE—ierprix, L. Boily; 2e,J.-0. Bergeron. 
MENTIONS HONORABLES—T. Cimon, D. La- 

vergne, A. Dégagné, J. Grenon, L. Lacombe, E. Larou- 
che, R. Gauthier.

in:
1er acc

CO
1er acc<i HI<
D, Potv■
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INSTRUCTION RELIGIEUSE 

° çhe ; 2e, J.-O. Bergeron.
L. Plourde ; 3e, L. Boily,

1 “'V!Po,S'b™N FRANfAISE_,er prix, L. Boi-
Brassard ft ^ G™' = >■

geronHIS2I0[REMv '!°YEN AGE—er P"*. J-O. Ber. 
■ Gravel ; 3%. j. Sard L «”"* = «■ *

ier 2*^^^ *•

VERSION LATINE 
O. Bergeron, 
e« J. Brassard.

.er a™!iM C^B™-1" Pri*'M Boil>'; 2e' J- Brassard. 

VERSION r r vr'Zl K' M' Gravd • >■ Grenon.

^ ™êME GREf L ^ ‘

— 1er prix, E. La- 
ier accessit, M. Gravel ; 2e,t, E.

Mo-

ian-

S—
oily.
;s-

P. 3e, L. Plourde. 
.er accessit,"”^ Lavergnè tet.' Beiiy";

i

■ ac-

1;ssitt

:ces-

«at, H.

ac-

HUMANITES
ïalhJtXCELkENnCErPrix> E- Lindsay.
Jalbert , 2e, D. Potvin.

INSTRUCTION RELIGIEUSE—Prix T r^ik *rZT' L Talbot : H J.Sheehy • T‘ J3"”''
.er acc,”|0ETl0Nâ FRANÇAISE-Prix, D. Potvin. 

“t** K Llndsay ! 2e, T. Jalbert.
HISTOIRE ANCIENNE 

O, Potvin, ier

Ti 1 •

ier accessit, T.
r ac-

eron.
La-

arou-

ET ROMAINE—Prix, 
•' r- Jalbert ; 2e, E. Lindsay.

U 
■

c
U

u
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VERSION LATINE—Prix, T. Jalbert et E. Lind­
say, ex æquo. 1er accessit, D. Potvin ; 2e, J. Dufour.

THÈME LATIN—Prix, E. Lindsay. 1er accessit, 
T. Jalbert ; 2e, J. Dufour.

VERSION GRECQUE—Prix, E. Lindsay. 1er ac­
cessit, T. Jalbert ; 2e, J. Dufour.

THÈME GREC—Prix, E. Lindsay. 1er accessit, T. 
Jalbert ; 2e, J. Dufour.

MÉMOIRE—Prix, J. Dufour. 1er accessit, E. Lind­
say ; 2e, T. Jalbert.

LANGUE ANGLAISE—Prix. T. Jalbert et E. Lind­
say, ex aequo. 1er accessit, E. Warren ; 2e, J. Duguay.

DI
sit, J. I

VE
Blackbu

TE
cessit, J

AR
J. Larou

CA
J. Laroi 

STI 
E. Boui

DAt
cessit, I

COURS COMMERCIAL
EX» 

four. 1er 
Tremblay

ME 
vin, M.

INS 
blay ; 2t 
Simard ;

COR 
thier ; 2e 
Jalbert ;

HIS
blay ; 2e 
Gauthier?

GR/ 
prix, L. C 
lodeau • 2

CLASSE D’AFFAIRES
EXCELLENCE—Prix, J. Larouche. 1er accessit, 

E. Bourgoing ; 2e, S. Laforest.
INSTRUCTION RELIGIEUSE—Prix, E. Bour­

going. 1er accessit, J. Larouche ; 2e, S. Laforest.
COMPOSITIONS FRANÇAISES ET ANGLAI­

SES—Prix, J. Larouche. 1er accessit, E. Bourgoing ; 2e, 
S. Laforest.

DROIT COMMERCIAL—Prix, S. Laforest. 1er ac­
cessit, J. Larouche ; 2e, J. Blackburn.

GRAMMAIRE FRANÇAISE ET ANALYSE—Prix, 
J. Larouche. 1er accessit, S. Laforest ; 2e, E. Bourgoing.

DICTÉE FRANÇAISE—Prix, J. Larouche. 
cessit, S. Laforest ; 2e, J. Blackburn.

GRAMMAIRE ANGLAISE ET ANALYSE—Prix. 
J. Blackburn. 1er accessit, S. Laforest ; 2e, E. Bourgoing.

1er ac-

W

i
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. ,DÎ5T1^E ANGLAISE - Prix, S. Laforest. 
sit, J. Blackburn ; 2e, J. Larouche.

VERSIONS ET THÈMES ANGLAIS—Prix, J. 
Blackburn. ier accessit, S. Laforest ; 2e, E. Bourgoing

TENUE DES LIVRKS-Prix, E. Bourgoing. 
t.essit, J. Larouche ; 2e, S. Laforest.

ARITHMÉTIQUE-Prix, S. Laforest.
J. Larouche ; 2e, E. Bourgoing.

CALLIGRAPHIE—Prix, P. Bergeron.
J. Larouche ; 2e, E. Bourgoing.

STÉNOGRAPHIE—Prix, P. Bergeron.
E. Bourgoing; 2e, J. Larouche.

DACTYLOGRAPHIE-Prix, s. Laforest. 
cessit, E. Bourgoing; 2e, J. Blackburn.

,ind-
four.
;ssit,

1er acces-

r ac­ ier ac-

t, T. 1er accessit.

wind­ ier accessit,

.ind-
;uay.

i er accessit.

ier ac-

QUATRIEME
EXCELLENCE—ier prix, L. Gauthier ; 

four, ier accessit, J. Lapointe ;
Tremblay.

^e, J. Du- 
2e, A. Bilodeau ; 3e, L.

essit,

vin, J

blay'™^ REL1G,EUSE-.er prix. L. Trem- 

Simard ; 3e, J. Lapointe.
thi,rC0,MPT°STTI0M FRANÇAISE-.er prix, L Gau- 
truer , 2e, L. Tremblay.
Jalbert ; 3e, J. Lapointe.

HISTOIRE DU CANADA—Ier prix, L. Trem-

~ ay ’. 21' JlDl^our- Ier accessit, J. Lapointe ;Gauthier*; 3e, N. Simard.

. Boi-
iour-

^AI-
i 2e,

ier accessit, L. Gauthier ; 2e, M.

ier accessit, J. Dufour ; 2e, A.r ac-

Prix,
"g- 2e, L.

UKAttMAI E FRANÇAISE ET ANALYSE-ier
prix, L. Gauthier , 2e, J. Lapointe, ier accessit, A. Bi­
lodeau ; 2e, L. Tremblay ; 3e, J. Dufour.

■ ac-

Prix,
"g-

.
L

1

juÆ,

;

«
.
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DICTÉE FRANÇAISE—1er prix.L. Gauthier ; 2e, J. 
Lapointe. 1er accessit, A.Bilodeau ; 2e,J.Dufour; 3e, A.Jalbert.

RÉCITATION ANGLAISE—1er prix, L. Gauthier; 
2e, A. Jalbert. 1er accessit, A. Bilodeau ; 2e, J. Boivin ; 
3e, J. Dufour.

VERSION ANGLAISE-1er prix, J. Lapointe ; 
2e, M. Beaulieu. 1er accessit, L. Gauthier ; 2e, J. Dufour ; 
3e, A. Bilodeau.

THÈME'ANGLAIS—ierjprix,A.Bilodeau ; 2e, L.Gau- 
thier. 1er accessit, J. Lapointe ; 2e, J. Boivin ; 3e, J. Dufour.

TENUE DES LIVRES—1er prix, L.Gauthier ; 2e, L. 
Tremblay. 1er accessit, J.Dufour; 2e, J.Lapointe ; 3e, A. Jalbert.

ARITHMÉTIQUE ET TOISÉ-ier prix, L. Gau­
thier ; 2e, J. Dufour, ’ier accessit, L. Tremblay; 2e, A. 
Bilodeau ; 3e, E. Grenon.

GÉOGRAPHIE—ier prix, L. Tremblay ; 2e. L. Gau­
thier. ier accessit, N. Simard ; 2e, J. Dufour ; 3e, A. Jalbert.

CALLIGRAPHIE—ier prix, J. Dufour; 2e, M. 
Beaulieu, ier accessit, G. Dumais ; 2e, T.-E. Savard ; 3e, 
T.-L. Villeneuve.

cessit

ier £

cessit

sit, /
1

E. M
C

Bonen
blay.

C
Boulai

E
Vézina 
E, Sa

MTROISIEME
EXCELLENCE—Prix, E. Maltais, ier accessit, A. 

Bonenfant ; 2e, C. Lajoie.
MENTIONS HONORABLES—D. Boulanger, P. 

Pedneault, E. Jalbert, J. Leclerc.
INSTRUCTION RELIGIEUSE— Prix, E. Mal­

tais. ier accessit, C. Lajoie ; 2e, A. Bonenfant.
HISTOIRE ECCLÉSIASTIQUE—Prix, A. Bonen­

fant. ier accessit, C. Lajoie ; 2e, E. Maltais.
GRAMMAIRE FRANÇAISE ET ANALYSE—Prix, 

E. Maltais, ier accessit, A. Bonenfant; 2e. C. Lajoie et 
P. Pedneault, ex œquo.

vesque,
Dtgagi

II
gagné ; 
ex œquo 
L. Siir

H1
gnon, e 
Vézina, 
gagné ;

GF
prix, P. 
sit, A.L;

r*
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DICTÉE FRANÇAISE—Prix, E. 
cessit, P. Pedneault ; 2e, C. Lajoie.
.er aR=«CjiîAETIMNa,,,b;G2t,DSî:2g,rA- B°nenfant- 

VERSION ANGLAISE—Prix, E. 
cessit, A. Bonenfant ; 2e, J. Leclerc.

THÈME ANGLAIS—Prix, 
sit, A. Bonenfant ; 2e, J. Leclerc.
E MAR'™HT,%UE-PnX C » accessit.

ÂTr d . nu,"arrCn' " ; «. A. Bonenfant
BnnPn#LOtGRAPHIE ET COSMOGRAPHIE—Prix, A 
Bonenfant. 1er accessit, E. Maltais ; 2e, H. Trem-

i 2e, J. 
Jalbert. 
.uthier ; 
Roivin ;

Maltais. 1er ac-

h‘Maltais. 1er ac-pointe ; 
)ufour ;

mE. Maltais. 1 er acces-
L.Gau- 
Dufour. 
; 2e, L. 
Jalbert. 
.. Gau- 
2e, A.

blay.
CALLIGRAPHIE—Prix, C. Lajoie. 1er accessit D 

Boulanger ; 2e, E. Maltais et E. jalbert, «■ œgm. '

deuxieme

wz“™-'er prix' S- Desjardins ; 2e, P.
E Savard •' t A “p™’ Ier accessit- A- Lamarre; 2e,

’ 1>avard » 3e- A' Gagnon ; 4e, A. Desbiens.
r HONORABLES-A. Gagnon, A. Lé-
Fin J* err°n* L Simard> D- Grenon. A.

,. Gau- 
Jalbert. 
ie, M. 
rd ; 3e,

;

f, P.ssit, A.
INSTRUCTION RELIGIEUSE 

gagné ; 2e, A. Levesque ; 
ex œquo. ier accessit, A.
L. Simard ; 4e, J. Talbc

HISTOIRE SAINTE—ier prix, E Savard et A r 
gnon, exæquo ; 2e, A. Lévesque P d Ct A* Ga'
Vezina, ex (P.quo. ter accessit, 
gagné ; je, A. Desbiens ;

— ier prix, A. Dé- 
A. Gagnon et S. Desjardins, 
eau ; 2e, A. Lamarre ; 3e,

P.er, 9

D. Mal-

Bonen- 3e, S. Desjardins et P. 
• Claveau ; 2e, A. Dé-

—Prix, 
ijoie et

4e, J. Talbot.
p,i,GpR^aAI2Rel^A^A,;S3UTceeLYS3-'"

sit, A. Lamarre; 2e E. Savard ; 3e, P. Filiion ; 4e,V'GrenÔn
m.
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• Ow

o'
"

Z
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DICTÉE FRANÇAISE—ier prix, P. Vézina ; 2e, 
E. Savard ; 3e, A. Claveau. 1er accessit, S. Desjardins ; 
2e, A. Lamarre ; 3e, J. Talbot ; 4e, J. Perron.

GRAMMAIRE ANGLAISE—ier prix, P. Vézina ; 
2e, S. Desjardins ; 3e, A. Claveau. 1er accessit, J. Talbot ; 
2e, E. Beaudry ; 3e, P. Fillion ; 4e, E. Savard.

VERSION ANGLAISE—ier prix, W.Latour ; 2e, 
P. Vézina ; 3e, S. Desjardins, ier accessit, A. Claveau ; 
2e, E. Savard ; 3e, A. Lamarre.

LECTURE ANGLAISE—ier prix, W. Latour ; 
2e, T. Latour ; 3e, E. Beaudry et A. Claveau, ex aequo. 
Accessit, S. Desjardins et P. Vézina, ex aequo.

ARITHMÉTIQUE—ier prix, E. Gagnon et A. La­
marre, ex aequo ; 2e, P. Véiina ; 3e, A. Claveau, ier accessit, 
S. Desjardins ; 2e, D. Grenon ; 3e, A. Desbiens ; 4e, A. Ga­
gnon.

GÉOGRAPHIE—ier prix, S. Desjardins ; 2e, A. Cla­
veau ; 3e, E. Savard. ier accessit, A. Lamarre et A. Des­
biens, ex aequo ; 2e, A. Dégagné et E. Beaudry ex aequo; 3e, 
P. Fillion ; 4e, D. Grenon.

CALLIGRAPHIE—ier prix, S. Desjardins ; 2e, A. 
Claveau ; 3e, A. Lamarre, ier accessit, P. Vézina ; 2e, J. 
Perron ; 3e, A. Gagnon.

PREMIERE

EXCELLENCE—ier prix, E. Blackburn ; 2e, L. 
Harvey, ier accessit, D. Desmeules ; 2e, W. Latour ; 3e, 
A. Morissette.

MENTIONS HONORABLES—C. Morel,G. Grenon, 
A. Laberge, E. Brassard, L. Gauthier, G. Duiour, C. 
Boulé, A. Pagé, T. Latour, L. Jean, A. Levesque, L. 
Warren.

INSTRUCTION RELIGIEUSE—ier prix, E, Black-

burn ; 
Grenon

HI
D. De: 
3e, A.

GF
prix, E 
Morissel

DP
2e, L. 
rissette ;

LE
L. Harv 
T.Latou

GR
2e, L. h 
3e, C.M<

DE
D. Desr 
3e, C. M■

LE(
E. Black 
3e» L. Ji

ARi
Morel . 
Pagé.

GÉ( 
tour et I 
G. Grem

CAI 
burn, ier 
Morissetti

Z
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; 2e, 
ins ; burn ; 2e, C. Morel. 1er accessit, L. Harvey • 2e G 

Grenon ; 3e, A. Levesque. X ’ 2C* U
HISTOIRE SAINTE—ier pri L. Harvey 2e.

a”' A“e,traCCeSSit' ° Grcn° = * E- *•* um :
ina ;
lot ;

• GFRAp,M‘^RE FRANÇAISE et ANALYSE—ier 
P , E. Blackburn ; 2e, L. Harvey, ier accessit A 
Monssette ; 2e, D. Desmeules ; 3e, C. Morel.

DICTÉE FRANÇAISE—ier prix, E. Blackburn ; 
rilue ; "r L.' Jean.aCCeSSlt' W> La‘°Ur ; * A.

T hLECTURE FRANÇAISE—ier prix, W. Latour ; 2e 
T Latour^ ^ aCCessit’ E' Blackburn ; 2e, C. Morel ; 3e,’

2e,
:au ;

>ur ; 
vquo.

La-
essit,
Ga-

GRAMMAIRE ANGLAISE— 
L. Harvey, ier accessit, D. DesmeCla- 

Des- 
; 3e,

2e, G Grenon ;

DEVOIRS ANGLAIS—ier prix, E. Blackburn ; 2e 
°; G Morel!'*' 1Cr accessi'- L Ha™y • A. Morissétte j

e, A.
3Ee, LaCJeaT' ‘'r «S D^m^ule"*' ae"^BraTsard'l

Moref R!™&ri:rse^ E' BlaCkb“m ;

Pagé.

“i J*

2e,
L. 2e, L. Harvey ;

i 3e,
GÉOGRAPHïE-ier prix, E. Blackburn ; 2e, W La- 

tour ct D. Desrneules, ex œquo. ier accessit, L. Harvey • 2e 
G. Grenon ; 3e, A. Morissette. y ’ 2e’

CALLIGRAPHIE—ier prix, T.Latour ; 2c, E. Black-
Morissétte,aCCWS'^ ' Warre" 1 2e' A. Pagd ;

non, 
r, C.

L.

3e, A.
lack-
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DÉCLAMATION ET LECTURE A HAUTE VOIX
1ère DIVISION—ier prix, H. Perron ; 2e, J.-E. 

Tremblay ; 3e, E. Duchesne, ier accessit, H. Brassard ; 2e, 
A. Tremblay ; 3e, J. Sheehy ; 4e, P. Bluteau.

2ème DIVISION—ier prix, Eug. Tremblay ; 2e, Jean 
Brassard ; 3e, P. Morel, ier accessit, J.-O. Bergeron ; 2e, 
L. Plourde ; 3e, E. Lindsay ; 4e, M. Gravel.

3ème DIVISION—1er prix, J. Lapointe ; 2e, E. Bour- 
going ; 3e, L. Tremblay, ier accessit, E. Harvey ; 2e, J. 
Larouche ; 3e, L. Gauthier ; 4e, J. Dufour.

MUSIQUE VOCALE
Chant grégorien—1ère DIVISION—ier prix, O. 

Coulombe • 2e, M. Gravel ; 3e, J.-A. Tremblay 
sit, E. Thi ault ; 2e, Èug. Tremblay ; 3e, Je 
4e, R. Gauthier.

2ème DIVISION—ier prix, J. Dufour ; ae»Lu Gau­
thier ; 3e, Léon. Tremblay, ier accessit, C. Simard ; 2e, 
J.-B. Boivin et A. Bonenfant, ex cequo ; 3e, J. Duguay ; 4e, 
Elie Tremblay et J. Lapointe, ex œquo.

3ème DIVISION—ier prix, J. Talbot ; 2e, J. Perron ; 
3e, A. Claveau, ier accessit, Ad. Gagnon ; 2e, S. Desjar­
din ; 3e, Adj. Lamarr.: ; 4e, W. Latour.

Solfège—ier prix, M. Gravel ; 2e, Jos.-A. Tremblay ; 
3e, L. Talbot, ier accessit, O. Coulombe ; 2e, Eug. Trem­
blay ; 3e, H. Brassard ; 4e, J.-B. Martel.

Musique instrumentale
PIANO

ier acces-

Prix, E. Lindsay, ier accessit, J. Talbot ; 2e, P. Mo­
rel.

ORGUE ET HARMONIUM
Prix, A. Gagné.

FANFARE
ier prix, J.-B. Martel ; 2e, M. Tremblay ; 3e, M. 

Gravel. 1er accessit, E. Lindsay et L. Talbot, ex cequo ; 2e,

I/J

Pour rèco,

Ce prix, c 
MONS

pour rècou
leu

J. McN 
Dégagi
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J. McMcoH et T. Duperré, œquo ; 3e, L. Plourde et A. 
Dégagné, « œquo ; 4e, J. Dufour et P. Boulianne, « œquo., J.-E.

rd ; 2e,

ie, Jean 
n ; 2e, PRIX EXTRAORDINAIRES
!. Bour­

se, J. Priîs extraordinaire de Philosophie
$10 en or présenté par

S. H. Monsieur J.-D, GUAY, maire de Chicoutimi
mérité par

J.-E. DUCHESNE

x, O. 
• acces-
issard ;

, PRIX GAGNE
Médaille d or présentée par

^'HONORABLE MONSIEUR J.-A. GAGNÉ
JUGE DE LA COUR SUPÉRIEURE 

Pour récompenser P élève de Rhétorique qui a remporté le meil. 
leur succès en Littérature et en Rhétorique 

MÉRITÉE PAR
J.-E. CAUCHON

L Gau- 
rd ; 2e,
y ; 4e,

erron ; 
Desjar-

mblay ; 
Trem-

PRIX PAFARD
Ce prix, consistant

MONS.EUR L'ABBÉ
ANCIEN SUPÉRIEUR DU SÉMINAIRE 

Pour récompenser P élève de Rhétorique qui a remporté , 

leur succès en Histoire universelle et du Canada 
mérité par

en une
P. Mo-

V. F.

le meil-

e, M.
10 ; 2e, J.-E. CAUCHON
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PRIX CIMON
$5 en or

Ce prix a été fondé par 
MONSIEUR L’ABBÉ HENRI CIMON 

ancien professeur de Belles-Lettres 
pour recompenser l'èl'eve de Belles-Lettres qui a remporté le plus 

de succès dans l'étude du Grec 
MÉRITÉ PAR

EUG. TREMBLAY

1

ï
à l'èi

PRIX PETIT
$5 en or présenté par 

MONSIEUR H. PETIT, M. P. P. 
à l'èl'eve du Cours commercial qida subi avec le plus de distinc­

tion les examens semestriels 
MÉRITÉ PAR

J.-A. CLAVEAU, élève de Seconde

MOI1

à l'èlt

PRIX SAVARD
Trois volumes canadiens, présentés par 

MONSIEUR J.-ED. SAVARD, inspecteur d’Écoles 
à l'élève qui s’est le plus distingué dans l'étude des Mathématiques

MÉRITÉ PAR

à aie

MARC. TREMBLAYII Prix Boily
$5 en or présenté par 

MONSIEUR P.-H. BOILY, négociant 
à P élève du Cours classique qui a subi avec la plus grande dis­

tinction les examens semestriels 
MÉRITÉ PAR

L.BOILY, élève de Versification

;
H

il

, I
is

i
lit
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Prix Çadieüx et J^eroipe
Riche volume présenté par la 

MAISON CADIEUX ET DEROME, de Montréal
* lcleve<lui a ^tenu la première place aux examens du bacca­

lauréat es sciences
mérité par

J. SHEEHY

le plus

Prix special
Médaille d’argent présentée par 

MONSIEUR L’ABBÉ F.-X-.EUGÈNE 

secrétaire de l’Evêché 
à P élève de Quatrième qui a subi avec le plus de succès P examen 

special de fin d'année 
mérité par 

JOS. DUFOUR

FRENETTE

distinc-

Prix special
Médaille d’argent présentée

à l'élève qui a subi avec la plus grande distinction l'examen fi­
nal dans la Classe d'Affaires, par un ami des * 

études commerciales 
mérité par 

P. BERGERON

oies
latiques I

de dis-
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I REVUES PUBLIEES
3H,vV

SEMINAIRE DE CHICOUTIMI
fraïfste WÜEM't ■' ' : " '

4

»
... >> LiI

--------- mensuel illustré de recherches, observations et .
découvertes se rapp jrUtit à l’hutoire naturelle du Canada 
é-F'ondé en 1869 pir l'abbé Provancher—La seule 'revue

çaise d’histoire naturelle publiée en Amérique—$1^00 
année.

17

j^ooehe&

Ys Journal littéraire et historique—Paraît depuis six ans 
Publié tous les quinze jours! durant l’aunée scolaire—Cin- 
àhté àénttiw par an.
' ■C'nS.M * m. WV .

ï Le mm ne Saim-flniolBB
4 Le seul J fcigi, en langue française, publié en Amé- 

d tique, delà d^.T=jdï» à saint Antoine de Padoue et de l’Œu- 
%re du Pain—%»vùç mensuelle—25 cents par année.

) k-_________|Jf|J-#***«’
c|SWn messenger

-

%

;
■ti1

I ' Revue mensuelle, publiée en anglais dé la dévotion à 
pk* Antoine de Padoue et de l’Œuvre du Pain—50 cents d ' 
par année.
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